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Berlin vit 
à l'heure 
américaine 
LUC PERREAULT 
envoyé spécial de La Presse 
BERLIN _ 

i vous croyiez comme moi 
que les événements politi­

ques récents avaient fait renaître 
le nationalisme allemand, dé­
trompez-vous! Deux jours après 
le début du Festival de Berlin, 
une constatation s'impose: la pré­
sence de nos voisins du Sud au 
sein de cette manifestation ciné­
matographique, la deuxième en 
importance après Cannes, a pris 
des proportions tout simplement 
scandaleuses. Denys Arcand a 
beau avoir proclamé le déclin de 
l'empire américain, Berlin vit 
comme jamais à l'heure de l'On­
cle Sam. 

Le scandale, ce n'est pas moi 
qui l'invente: il éclate à la une 
des journaux allemands. Ce sont 
des déclarations d'Helma San-
ders-Brahms, une réalisatrice 
ouest-allemande bien connue, qui 
ont mis le feu aux poudres. L'au­
teur d'« Allemagne mère blafar­
de» a protesté contre ce qu'elle 
appelle la présence envahisante 
des films américains au sein de la 
sélection officielle (incluant la 
compétition et les films hors-
compétition). Elle s'est notam­
ment élevée contre le choix de 
«Steel Magnolias» comme film 
d'ouverture. 

«Après les récents événements 
survenus en Europe de l'Est ct 
après l'ouverture du mur de Ber­
lin, a-t-elle déclaré, 1990 marque 
une année très spéciale pour l'Eu­
rope et pour Berlin. Le choix des 
films, et plus particulièrement du 
film d'ouverture, aurait dû reflé­
ter cette nouvelle situation.» 

Un simple coup d'oeil sur la lis­
te des films retenus dans la sélec­
tion officielle du festival suffit à 
lui donner raison. En tenant 
compte du film de Schlôndorff, 

•une coproduction USA-RFA tour­
née aux Eta'- "nis, cette sélec­
tion se comp n effet pour un 
tiers (soit ht. «iims sur 24) de 
films américains. On pourrait 
même én ajouter un neuvième: le 
film de Karel Reisz, « Everybody 
Wins », battant officiellement pa­
villon britannique mais qui a été 
entièrement tourné aux Etats-
Unis. Ajoutez à cela l'absence 
complète de films du tiers-monde 
a moins d'y inclure le Brésil, celle 
quasi complète de l'Asie, mis â 
part Hong-Kong, ct une présence 
européenne qualifiée pour le 
moins de discrète aux yeux d'un 
grand nombre d'observateurs. 

Ceci dit, il est certain que la ci­
néaste ouest-allemande est loin 
d'avoir fait preuve de discrétion 
puisque sa qualité de membre du 
comité de sélection du festival 
l'obligeait à garder le secret sur 
les décisions de ce comité. Le di­
recteur Moritz de Hadeln songe, 
dit-on, à lui intenter des poursui­
tes. Ses jours au sein <ÏU fameux 
comité seraient par ailleurs 
comptés. Il est Vrai qu'elle y siège 
depuis sept ans... Sept ans de ré­
flexion, pour paraphraser un film 
célèbre de Marilyn Monroe. 

Inutile de préciser que les pro­
pos qu'elle tenait il y a déjà plus 
d'une semaine ont ouvert la porte 
aux critiques. Lors de la conféren­
ce de presse qui a suivi la projec­
tion de «Steel Magnolias» , ven­
dredi! j'ai été témoin d'un 
échange plutôt acide entre un re­
présentant de la presse ouest-alle­
mande et le réalisaieutTlerBert 
Ross. 

Le premier s'élevait bien sûr 
contre le choix de ce film pour 
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ouvrir le festival. L'occasion lui a 
paru particulièrement propice 
pour pourfendre au passage-la 
présence envahissante des majors 
américains. Enfin, sommé de pré­
ciser sa pensée sur le genre de 
film d'ouverture jugé à ses yeux 
convenable, «j'aurais préféré, a-t-
il dit, un film qui traite des pro­
blèmes d'aujourd'hui.» 

Ross quant à lui, n'avait qu'une 
seule réplique à lui opposer : «Di­
tes donc, est-ce que c'est un festi­
val de films ici ou un festival poli­
tique?» s'est-il exclamé au com­
ble de l'exaspération. 

Même climat très tendu hier, 
du moins à l'issue de la projection 
du fiim de Volker Schlôndorff. 
«The Handmaid's Taie» (L'his­
toire de la bonne) s'est tout sim­
plement écroulé sous les huées. 

• * 

C'était pourtant un film très at­
tendu à Berlin, d'une part parce 
que Schlôndorff est un petit gars 
du pays, d'autre part parce que 
son sujet, conçu par la Canadien­
ne Margaret Atwood et scénarisé 
par Harold Pinter, offrait toutes 
les chances possibles de sérieux. 
Le résultat en a laissé plus d'un 
sur son appétit. 

Pour qualifier cette histoire 
axée sur une jeune femme con­
trainte, dans une Amérique en 
proie au fascisme, de porter le 
bébé d'un dirigeant haut placé 
dont l'épouse semble stérile, Maiv 
garet Atwood parle de film 
d'anticipation mais refuse carré­
ment tout rapprochement avec la 
science-fiction. 

La romancière rappelle qu'elle 
vivait à Berlin au moment d'écri­
re le roman à partir duquel on a 
tiré ce film. Elle reconnaît que la 
situation des pays d'Europe de 
l'Est a pu inspirer son récit. Pour 
ce qui est du sort fait aux femmes 
dans cette histoire, lesquelles 
sont traitées comme du vulgaire 
bétail bon seulement à la repro­
duction, elle dit s'être carrémenfv 
inspirée du régime de Ccaucescu. 

Schlôndorff a déclaré de son \ 
côté que les Etats-Unis forment ! 
une société conformiste, puritai­
ne et violente. H signale à titre 
d'exemple que le campus de Caro­
line du Nord où il a tourné .son 
film connaît une épidémie de 
viols, à tel point qu'on a dû y met­
tre sur pied un service d'escorte 
pour les étudiantes. U décrit une 
situation qui pourrait exister 
dans ce pays mais aussi ailleurs. 

Certainement pas au Canada, 
affirme de son côté Margaret At­
wood. Quant à Harold Pinter, il 
pense que l'Angleterre de Marga­
ret Thatcher ressemble de plus en 
plus à un état totalitaire comme 
celui décrit dans ce film. * 

En dépit de l'accueil plutôt 
froid d'hier, il ne faudrait pas en 
conclure que «The Handmaid's 
Taie» marque un échec complet 
pour Schlôndorff. Disons simple­
ment qu'entre les intentions ct la 
réalisation, la distance paraît 
grande. 

Concluons sur le sujet du jour: 
la présence américaine.. Celle-ci 
est tellement forte à Berlin que 
les deux conférences de presse 
auxquelles j'ai assistées jusqu'à 
présent se sont déroulées-à 90 p. 
cent, je dirais, en anglais. Cette 
langue est bel et bien devenue ici 
la langue de travail. Les écouteurs- -
tombent en désuétude. Personne ; 
n'a encore fait allusion à une 
quelconque loi 101... 

René T r e m p e derr ière la caméra d e « C o u p d 'oe i l» : pet i ts m o y e n s , g r a n d e mission. C o n t r e l ' isolement, l ' i n fo rmat ion . 

«Coup d'oeil» sur le «handicap invisible» 
L E S M A L E N T E N D A N T S O N T LEUR É M I S S I O N D ' I N F O R M A T I O N E T U N E B O N N E 
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ont pas de 
telethon, ni de 

grandes campa­
gnes de levée de 
fonds. En fait ils 
ne font pas grand 
bruit. 

Au Québec, 
une personne sur 1000 souffre 
de surdité profonde mais, selon 
une statistique généralement ac­
ceptée, 600 000 ont des problè­
mes auditifs de différente gravi­
té. En gros, un dixième de la po­
pulation fait partie de ce groupe 
appelé les malentendants. 

Mal entendre, mal entendu. 
«Comprends pas». Dans la vie 
quotidienne, ça veut dire mal 
saisir les instructions de son pa­
tron ou de son médecin. Mal en­
tendre, ça veut dire la peur de 
l'étranger, du téléphone, de la 
communication. Malentendu 
égale confusion, frustration et, 
tôt ou tard, isolement. 

La télévision communautaire 
aborde une demi-heure chaque 
semaine les différentes facettes 
de la surdité. L'émission s'appel­
le, curieusement, Coup d'oeil... 
Pas si curieux, nous explique 
René Trempe, le concepteur-
réal isateur-caméraman de 
l'émission; «Les malentendants 
ne peuvent communiquer ail­
leurs que dans le champ visuel, 
d'où le nom. Coup d'oeil.aussi 
parce qu'on essaye de regarder 
tbùs^ïes, aspects du problème: 

'9fH$i«tf¥i:-jrtiiêd|c»vx«--. -|TChnplp£ir 
ques». , • 

La semaine dernière, par 
exemple, Coup d'oeil présentait 
un excellent reportage sur la 
boucle à induction magnétique, 
une technologie nouvelle mise à 
l'essai au cinéma Vendôme (ié 
Hull. Fini le temps du «qu'est-ce 
qu'il dit?». Les commentaires 
recueillis par Sylvie Plante à "la 
sortie clamaient un unanime 
bravo, corrimer cette dame- qui 
n'était pas allée aux vues depuis 
dix ans! Parce qu'elle ne «com­
prenait» pas... Les grosses salles 
de Montréal et d'ailleurs au­
raient avantage à s'informer. 
Question de marché, bien 
entendu. 

L ' i n fo rma t ion . . . 
La deuxième partie de l'émis­

sion était consacrée à la fabrica­
tion de prothèses auditives dc 
type intra-auriculaire, celles qui 
se portent à l ' intérieur de 
l'oreille... pour plus de discré­
tion. Les gens n'aiment pas 
qu'on sache qu'ils entendent 
mal ou presque pas. 

«La surdité est un handicap 
invisible, souligne Marie-France 
Noèl. À moins qu'elle ne le dise, 
on n'a aucun moyen de savoir 
que la personne devant nous est 
sourde.» Marie-France Noël, 
animatrice-reporter à Coup 
d'oeil, travaille comme éduca-
trice au Centre d'accueil Manoir 
Cartierville, où la moitié des 
280 bénéficiaires souffrent de 
déficience auditive. 

Le Manoir Cartierville, expli­
que son directeur-général Gil­
bert Gagnon, avait un centre 
d'audiovisuel bien équipé mais 
qui servait peu. «Les personnes 
âgées.en général ne se sentent 
pas attirées par ce genre d'acti-

vités et, de plus, un bon nombre 
de nos bénéficiaires souffrent en 

lus de déficiences intcllcctuel-
es ou motrices. Une quarantai- 3 
ne sont sourds et aveugles.» 

Pour mettre à profit ses instal­
lations, Ife' Manoir a donc incité 
les diverses associations de ma­
lentendants du Québec à. les uti­
liser, «pour«presque rien». Per­
sonne né s'est manifesté. Il fut. 
alors décidé de produire Coup 
d'oeil, qui féte cette semaine sa 
100e émission. 

Coup d'oeil utilise simultané­
ment l'interprétation gestuelle 
et le sous-titrage. En médaillon 
dans un coin de l'écran, Huguet­
te Caron « traduit » les propos en 
langue des signes du Québec 
(LSQ). Cette méthode a été dé­
veloppée il y a une dizaine d'an­
nées par Paul Bourcier et Julie 
Roy, deux enseignants montréa­
lais, qui ont adapté le langage si­
gné international à la réalité 
québécoise. Comme devrait le 
faire toute «langue vivante». Et 
les sourds n'ont pas à attendre le 
sceau de quelque lointaine et sa­
vante Académie. 

Depuis octobre. Coup d'oeil 
offre aussi le sous-titrage, trois 
lignes de texte noir défilant sur 
fond blanc. Sous-titres «univer­
sels», précisons, en ce qu'on n'a 
pas besoin d'un décodeur spé­
cial pour en profiter: ils font 
partie intégrante de l'émission 
et sont disponibles à quiconque 
est abonné au câble à Montréal, 
à Québec et dans l'Outaouais, 
les trois régions où Coup d'oeil 
est diffusée. 

Mais une seule des deux mé­
thode ne suffirait-elle pas? Non. 
La plupart des sourds de nais­

sance ne peuvent pas lire et on 
compte un taux élevé d'analpha­
bétisme chez les personnes 
âgées, qui regroupent le gros des 
malentendants; CPS gens-là ont 
absolument ty> «\ de l'inter­
prétation gestue. i^ 

Scolarisés, les jeunes malen­
tendants et les 1 . '«devenus 
sourds», d'autre*parvne possè­
dent pas suffisemment la langue 
des signes: le sous-titrage leur 
est indispensable. 

... con t re l ' iso lement 
L'objectif ultime de Coup 

d'oeil, selon René Trempe, est 
de créer à l'intention dés malen­
tendants un réseau de commu­
nications couvrant l'ensemble 
du Québec: «Nous voulons ai­
der ces personnes-là à sortir de 
leur isolement. Il faut qu'elles 
sachent qu'elles ne sont pas seu­
les». 

Le problème, c'est que l'émis­
sion n'est pas diffusée par toutes 
les (nombreuses) compagnies 
de câble du Québec, le Manoir 
Cartierville ne pouvant assumer 
le coût des copies et de leur 
transport. 

Dommage car Coup d'oeil est 
une émission d'information de 
qualité qui s'adresse non seule­
ment aux malentendants mais à 
tous ceux et celles — parents, 
professionnels, employeurs, etc. 
— qui sont touchés par la réali­
té de la surdité. 

11 n'y a plus de raison de faire 
la sourde oreille. 
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The The : une musique géniale, mais un mauvais show 
A L A I N B R U N E T 
collaboration spéciale 

att lohnson regarde le 
plancher, se cache derrière 

un écran de fumée, fait l'ombre 
devant un mur de lumière. 

On est là pour écouter The 
The, pas pour s'éclater devant des 
bêtes de scène. 

Aux deux tiers de la prestation 
de vendredi au Spectrum (The 
The y était aussi hier soir), un 
spectateur m'aborde: «Quel gen­
re de critique vas-tu faire? Moi je 
n'ai pas du tout aimé ça. Tu sais, 
les gars de Steely Dan ne sont ja­
mais sortis de leur studio et ils 
ont bien fait. Matt Johnson aurait 
du faire de même», lancc-t-il, vi­
siblement déçu. 

le rétorque au gaillard que j'ai­
mais beaucoup la musique de The 
The, malgré la relative absence 
de... spectacle. Surtout qu'il m'a 
parlé au plus fort moment de lu 
soirée; ca faisait une trentaine de 
minutes que j'étais embarqué par 
le haut niveau instrumental de 
ces bardes britanniques. 

D'autant plus que depuis trois 
ou quatre solos, lohnny Marr me 

; s 

faisait littéralement tomber de 
mon siège, tant ses inflexions 
étaient brillantes, dévastatrices et 
profondement .inspirées. Encore 
plus que sur tes disques où -il ap­
paraît { T h e Smiths, Thè^the, 
etc.). Johnny Marr est grand 
guitariste^ pop, c'est d'abèrd ce 
que je rettens.defce concert? 

The Thé est ùn groupe unique 
au monde. Ou plutôt, Matt John­
son est un être unique, isolé dans 
sa .recherche fondamentale en 
musique pop. Son écriture est im­
peccable, puissante, finement ar­
rangée, novatrice au maximum. 

Mais Le spectateur mécontent a 
aussi raison: sur^&eene, il ne se 
passait effectivement que peu de 
choses. Si peu qu'une forte^por-
tion de l'auditoire, pourtantTpeu-
plée de fans, à été confondue par 
l'événement. À peine assez d'ap­
plaudissements 'pour un premier 
rappel, puis on a réagi plus solide­
ment aux autres réussites du 
groupe. 

Or (orsqu'on assiste â un con­
cert, on vient aussi voir un chan­
teur se livrer totalement, montrer 
ses tripes. Matt Johnson n'a rien 
fait de ça. Anti-social bien connu, 
le musicien veut tellement être 

conséquent avec sa vision ultra-
critique du monde qu'il peut aller 
jusqu'à désamorcer sur scène la 
richesse de ses découvertes. Pour 
certaines oreilles, en tout cas... 

Le chanteur se cache dansloin 
cocon de. boucane, il dispose ses 
futés éclairages à l'envers pour 
ainsi créer un effet d'écran chi­
nois. On ne voit que des ombres 
qui s'ébattent. On voit au fond 
l'excellente, choriste Mélanie 
Redman; on devine qu'elle est su­
perjolie, sexy, qu'elle bouge bien, 
qu'elle chante tout aussi bien. 

À la lecture des entrevues qu'il 
accorde, le leader de The The 
semble tellement haïr le showbu-
siness, l'establishment de la cul-
turc mondiale, la viande de 
boeuf, les hormones, l'effet de 
serre, la guerre et les taux d'inté­
rêt qu'il a peut-être conclu que la 
communication en chair et en os 
est impossible. 

Autrement, il faudrait admet­
tre que lohnson ne maitrise pus 
encore le métier des planches. 
Ou, s'il juge la communication 
impossible, pourquoi faire une 
tournée? Probablement pour fai­
re de la musique, pour livrer un 
concert, pour nous faire entendre 

T h e T h e : M a t t J o h n s o n , J o h n n y Mar r , D a v i d Pa lme r e t J a m e s El ler . 

de superbes musiciens. Là-dessus, 
je suis d'accord: The The a offert 
une musique extraordinaire, ser­
vie par une fort bonne sonorisa­
tion. 

Les musiciens sont évidem­
ment à la hauteur de leur chef; 
Dave Palmer est un excellent bat­
teur, lames Eller se comporte fort 
bien à la basse électrique, le cla-

viériste David Collard reproduit 
assez fidèlement ce que le dernier 
disque de The The, Mind Bomb, 
Infected, Soul Mining ou Burning 
Blue Soul nous ont fait découvrir, 
et tout et tout. Mais surtout pas 
dc tubes au programme... ça re­
produit les stereotypes, voyons! 

On ne peut alors que sortir de 
là avec une perception ambiva­

lente. Musjquc pop de pointe, 
certes, mais un anti-rituel pour 
tout cp qutj est en dehors de la 
quality oo <jeu instrumental. On 
aiïliéTun tel concert comme on 
aime une pres'aiion de jazz ou de 
musique classique. Tout à lait dé­
fendable. Pour ce qui est du reste. 
Matt lohnson a des croûtes à 
manger. 

i 



Jazz et nouvelle musique 
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Les uns et les "autres 

L'artificiel et 
l'authentique 
T out chez Dolly Parton est énorme. Une 

enfance dans le Tennessee qui fait 
passer Cendrillon pour la baronne de 
Rotschild. Après une carrière de country 
girl et après avoir été, au début des années 
80, la tentation d'Hollywood, elle est saisie 
de la rage du business. Elle crée notamment 
sa propre maison de production ù 
Hollywood et un parc d'attraction au coeur 
des Appalachcs baptisé Dolly wood. Elle 
continue à faire des disques, White 
limozeen, et des films, Steels Magnolias. Le 
magazine Max l'a rencontrée. 
— Vous avez grandi au coeur des Smoky 
Mountains... 
— |e suis née dans l'unique pièce d'une 
cabane sur les rives de la Little Pigeon 
River, le 19 janvier 1946, à flanc de 
montagne d'une haute vallée... 
— Vous avez déjà dit que si vous n'étiez 
pas devenue une star vous seriez 
probablement devenue esthéticienne. 
— Sans doute aurais-je été bonne soeur ou 
esthéticienne. l'adore la compagnie des 
gens, j'adore travailler ou m'éclater avec 
eux... l'adore tripoter les coiffures et le 
maquillage, je raffole, à vrai dire, des trucs 
criards... 
— On vous a souvent comparée à Marilyn 
Monroe... 
— Franchement, je ne vois aucune 
similitude. Je ne me sens aucune affinité 

Dol l y P a r t o n 

avec elle. le me comparerais plutôt à Mae 
West: je suis petite, ultra caricaturale, 
expansive et impulsive. On m'adresse toutes' 
sortes de flatteries mais je ne me suis jamais 
modelée sur quiconque. J'étais déjà une 
femme affranchie avant d'avoir vu aucun 
de leurs films. 
— Vous dites sans cesse que vous n'avez 
pas de goût... 
— Oh ouais. Je me fiche de ce que mon style 
peut évoquer. J'aime avoir une certaine 
apparence et cette apparence me convient, 
je m'y sens à l'aise. J'ai commencé à devenir 
outrageuse plus que je ne l'étais réellement 
quand à mes débuts les gens qui me 
portaient attention insistaient pour que je 
change ma coiffure et ma manière de ' 
ra'habiller. Alors jé me suis dit, non 
seulement je change rien mais je vais en 
rajouter des tonnes. Et ça me convient. Ça 
m amuse. Je suis comme une fillette qui 
joue avec des crayons... Je porte des ongles 
longs parce que j'ai des peites mains 
boudinées, je porte des talons aiguilles 
parce que je suis courte sur pattes et je ne 
peux rien faire d'autre de mes cheveux que 
des coiffures monumentales, l'aime me 
farder, ça me procure un sentiment de 
rayonnement. Mon charisme vient sans 
doute du fait que j'ai l'air totalement 
artificiel alors que je suis totalement 
authentique... 

Vous avez dit... 

M i c h a e l D o u g l a s 
. . Q endant longtemps j'ai été un 
"Réac teur inquiet, anxieux, l'ai 
encore dans mes tiroirs des articles 
épiloguant sur mon maigre talent, cla­
mant haut et fort que jamais je n'arri­
verais à la cheville de mon père. Dur à 
avaler. Aujourd'hui encore je ne me 
trouve pas photogénique. Alors les 
éloges, les récompenses, j'en ai besoin. 
Pour me donner confiance. Ça me dé­
tend. Et puis, pour tout dire, j'ai l'im­
pression de les avoir mérités,... |e re­
grette l'insouciance des années 60, où 
rien ne comptait, ni l'argent ni le pou­
voir... Cette image mythique de la star 
est nouvelle pour moi. J'ai du mal â 
l'endosser. Quoi que l'on pense 
de moi, je ne souhaite 
qu'une chose, que 
Ton se dise : il a fait du bon boulot. " 

Elle 

L E S M O T S 

E N F A N T DE LA BALLE 
— S'est d'abord dit, selon Bloch et 
Wartburg, des fils de maîtres de jeux 
de paume et de tripots; aujourd'hui se 
dit en parlant des comédiens. Pierre 
Guiraud estime, lui, que cette explica­
tion est fort douteuse. 11 note que le 
mot enfant désigne généralement les 
membres d'une association, par exem­
ple: les Enfants Sans-Soucis, les En­
fants du Devoir. Quant à la balle, c'est 
le ballot de marchandises des merciers 
itinérants groupés en associations plus 
ou moins secrètes et dont la plus con­
nue était celle des Mercelotz dc la Vie 
Généreuse. C'est sans doute ce 
qu'étaient les enfants de la balle et 
c'est tout naturellement que l'expres­
sion s'est étendue au théâtre, profes­
sion ambulante comme celle des mer­
ciers. Puis, l'acception technique du 
mot enfant étant mal comprise, le mot 
a été pris dans son sens propre de «en­
fant de comédien né et élevé sur le tri-
mard ». 

Pop-corn 

• Gaston Lcnôtrccuisine depuis cin­
quante ans avec un masque. Son asth­
me le rend allergique à la farine ct a 
l'odeur du beurre cuit. 
• Pour accroître leur clientèle, les li­
gnes d'autocar turques avaient offert 
des films à leurs passagers durant le 
voyage. Mais ce service fut éliminé 
lorsque les voyageurs se plaignirent de 
ce que les chauffeurs les regardaient 
eux aussi... 

• Lorsque Raymond Dey os a un 
coup de blues, il se réfugie dans son 
bureau pour jouer avec un train mi­
niature qu'il s'est offert il y a une di­
zaine d'années. 
• Les travailleurs japonais ont pris cn 
moyenne neuf jours de vacances en 
1989. 
• Michel Blanc ne supporte pas les 
étiquettes sur ses chemises. Il les arra­
che systématiquement sur ses vête­
ments neufs. 
• Jean d'Ormesson a une passion 
pour les chaussures. Il en possède qua­
rante paires, fabriquées par le bottier 
italien Gato. 

Deux bébés pour Linda Evans 
• Linda Evans a causé une surprise de 
taille à ses amis en leur apprenant que, 
suivant les conseils de son nouveau guide 
spirituel, Zarutha, elle projetait d'adop­
ter deux bébés d'un seul coup. L'ex-vedet-
te de Dynasty, qui n'est pas mariée et n'a 
jamais eu d'enfants, affirme que le matin 
de son 47 e anniversaire de naissance, Za-
rutha, qui est âgé de 5 000 ans, lui a en­
voyé un message très clair à ce sujet, en 
l'avisant de ne plus perdre de temps et de 
faire, pour ainsi dire, d'une pierre deux 
coups. 

• Eric Clapton vient de perdre son amie, 
Caria Brtinig, parce qu'il parle trop. Il 
semble que le rockeur de 44 ans se soit 
vanté auprès de ses amis de l'aisance avec 
laquelle il avait conquis une jeune femme 
deux fois plus jeune que lui. Lorsque Car-
la apprit la chose, elle mit le «vieux» Ro­
meo à la 
porte séance 
tenante. 
• Les amis 
de Kim Ba-
singer crai­
gnent que 
celle-ci n'ait 
perdu ses es­
prits. Et 
pour cause: 
elle vient de 
c o n g é d i e r 
son impresa­
rio et 
d'abandonner Hollywood pour aller vi­
vre à Minneapolis en compagnie de Prin­
ce. C'est l'avocat du chanteur qui s'occu­
pe désormais de ses affaires, et Prince en­
visage pour elle une carrière toute 
nouvelle. Il semble que Kim ait besoin 
qu'un homme prenne soin d'elle, et Prin­
ce est ravi de remplir ce rôle. 

• Paul Hogan a été congédié en tant que 
porte-parole de la brasserie Foster à la té­
lévision et remplacé par Burt Lancaster, 
qui est âgé de 76 ans. De toute évidence, 
les brasseurs australiens, désireux de ren­
dre leur bière plus attrayante pour les 
consommateurs d'un certain âge, ont dé­
cidé qu'à 47 ans, «Crocodile Dundee» 
était trop jeune pour assurer le succès de 
leur projet. 

• Roger Moore a virtuellement confir­
mé qu'il incarnerait le père du nouvel 
agent 007, Timothy Dalton, dans le pro­
chain James Bond. C'est du moins ce 
qu'on a pu en déduire lorsque Moore a 
déclaré: «Pour 7 millions de dollars, je 
jouerais sa mère!...» 
• Oprah Winfrey ne semble plus avoir à 
faire la preuve de sa générosité: elle vient 
d'acheter à Brentwood, au Tcnessee, une 
maison de 330 000$ pour son père. Ce­
lui-ci, coiffeur de son état, a précisé toute­
fois qu'il ne l'occuperait que les week-
ends, car il tenait à conserver son poste 
de conseiller municipal à Nashville. 

• Si John F. Kennedy Junior échoue en­
core une fois à son examen au barreau 
lors de sa prochaine tentative, les studios 
Warner Brothers sont prêts à lui faire une 
proposition qu'il lui sera difficile de reje­
ter. Ils lui offriraient un rôle dans la suite 
que Warner se propose de donner à Bat­
man. 
• Emporté par la chaleur du jeu, Jack 
Nicholson se leva brusquement de son 
siège, lors d'une partie de basketball que 
disputaient les Lakers à Los Angeles, et 
son portefeuille jaillit de sa poche sans 
qu'il s'en aperçût. À sa grande surprise, 

une honnête placeuse le lui rapporta un 
peu plus tard, refusant les 100$ de récom­
pense qu'il voulait lui donner. Elle accep­
ta par contre deux billets pour le dernier 
film du «Joker», Two Jakes. 
B Tout énervé, le fils de Barbra Strei­
sand, Jason, appela sa mère pour lui ap­
prendre qu'en retournant dans son ap­
partement de Los Angeles, après une ab­
sence de quelques jours, il avait constaté 
qu'un cambrioleur s'était emparé de tous 
ses meubles. «C'est moi la coupable», lui 
avoua Barbra, en expliquant à son fils que 
pendant son absence, elle avait donné 
tous ses vieux meubles à une oeuvre de 
charité. «Tu m'as gâché ma surprise en 
revenant trop tôt, a-t-elle ajouté: les nou­
veaux meubles doivent être livrés de­
main...» 

• Ne roulant plus sur l'or comme jadis, 
Tommy 
Faye Bak-
ker a orga­
nisé dans sa 
maison de 
P a l m 
Springs une 
vente de ga­
rage offrant 
quelque 400 
art ic les de 
tous genres 
à peine utili­
sés, ainsi 
que des vête­

ments ayant appartenu à son mari, Jim, 
emprisonné pour les raisons que l'on sait. 
Tammy avait déclaré à ses amis qu'elle 
comptait bien tirer de tout cela «plu­
sieurs milliers de dollars». Elle en obtint 
à peine 200$. 

• La fille de Dustin Hoffman, Jennifer, 
qui est âgée de 18 ans, s'est vu offrir de 
tourner des films en Italie, mais son père 
semble l'avoir convaincue que d'accepter 
de jouer dans des films de seconde classe 
en Europe serait désastreux pour sa car­
rière. 11 lui a conseillé de ne pas recher­
cher la solution facile, mais de suivre plu­
tôt des cours d'art dramatique et de gra­
vir les échelons sur la scène théâtrale 
new-yorkaise. 

• En revenant du studio, l'autre soir, 
Whoopi Goldberg a constaté que sa mai­
son venait d'être cambriolée. Les voleurs 
ont tout pris, jusqu'à une vielle carte du 
bien-être social qu'elle avait fait encadrer 
et apposée sur un mur pour se rappeler 
ses débuts modestes. 

• Mel Gibson, le «dur» du cinéma, a 
été réduit à l'état de loque tremblottante 
par 500 admiratrices qui l'avaient cerné à 
sa sortie d'un cinéma de Perth, en Austra­
lie. «Ce fut l'expérience la plus épouvan­
table que j'aie jamais vécue, a avoué le 
jeune acteur de 33 ans. le pensais qu'elles 
allaient me réduire en charpie...» Mel 
s'en est finalement tiré, mais seulement 
après avoir signé plus de 400 autogra­
phes. 

• Victoria Principal n'a pas beaucoup 
d'admiration pour Pam Ewing, le person­
nage qu'elle a incarné si longtemps dans 
Dallas. «Pauvre Pam, dit-elle, elle ne fai­
sait que devenir de plus en plus gentille, 
et moi, je n'avais qu'une envie, les tuer 
tous...» 

Sources : A P , A F P , Enqu i re r , Examir fer , G l o b e 
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Les castrats ne perdaient pas tout... 
A vant de subir la mutilation décidée 

par les parents qui leur permettait de 
garder leur voix exceptionnelle, les castrats 
devaient donner eux-mêmes leur 
assentiment à la police. Ils savaient ce qu'ils 
risquaient: ils pouvaient encore entrer en 
érection, donc faire l'amour, mais ne 
pouvaient plus être pères. 

Patrick Barbier note dans son Histoire 
des castrats (Grasset) qu'ils régnèrent sur la 
scene lyrique de 1600 à 1800. 

L'extraordinaire tessiture de leur voix 
inspira à Mozart le fameux air de La reine 
de la nuit. 

Quand les femmes entrèrent en scène au 
début du XIX e siècle, ils durent tirer leur 
révérence. Peu de temps après, une bulle du 
pape interdit la castration à des fins 
musicales. Le dernier castrats, Alessandro 
Moreschi, surnommé l'Ange de Rome, 
mourut oublié en 1927. 

Les premières 
gouttes de Charnel # 6 

A L A I N 
B R U N E T 

collaboration 
spéciale 

es gouttes 
de Cha­

rnel #6, il n'en 
pleut pas sou­
vent. 

i I M ^ e p t ^ e m m e s  

/ / J t j ( e t non pas six) 
ont ressenti le 

besoin légitime de se regrou­
per pour affirmer leur musique 
instrumentale ou leur pop 
interculturelle. 

Ce que j'ai vu et entendu jeu­
di soir à la maison de la Cultu­
re Mercier — dans l'extrême 
orient de.Montréal — laisse 
présager un avenir intéressant 
pour ce band féminin. Allez 
donc vérifier à la maison du 
Plateau Mont-Royal le 14, à 
Frontenac le 16 et à Marie-
Uguay le 21. 

P H O T O R O B E R T M A I L L O U X , La Presse 

Assar S a n t a n a 

Malgré sa maigre expérien­
ce. Charnel #6 est l'un des 
groupes les plus en demande 
dans les maisons de la Culture, 
qui consacrent tout le mois de 
février à la musique improvi­
sée. Ces nobles institution ont 
damé le pion des bars spéciali­
sés en jazz, qui s'effondrent 
comme des chateaux de cartes 
par les temps qui courent... 

Contrairement aux féminis­
tes des années soixante dix qui 
partaient souvent de rien (ou 
presque) et fondaient des 
groupes pour investir un terri­
toire foncièrement masculin. 
Charnel #6 ne rassemble que 
des professionnelles, des «gig-
geuses» («gig» est un terme 
anglais qui désigne l'embau­
che d'un musicien pour ou de 
plusieurs soirs), pour repren­
dre l'expression de la percus­
sionniste Assar Santana. 

«Je voulais réunir des musi­
ciennes de tous les styles, des 
filles qui travaillent comme pi­
gistes et qui ont quelque chose 
à dire», explique Assar, leader 
de Charnel #6. 

Santana est originaire de Re­
cife. Brésil; elle habite Mont­
réal depuis une mèche, elle 
tape les tambours depuis un 
bon moment itou. Elle a colla­
boré avec les Torontois du 
groupe Parachute Club (no­
tamment dans le cadre de Big 
Jump, un groupe fondé par 
Lorraine Segato et Billy 
Bryant), sans compter le grou­
pe de l'excellente rappeuse 
afro-toron toise Lilian Allen. 

«C'est Lilian qui m'a donné 
l'idée de fonder un groupe de 
femmes», souligne Santana. 
Motivation féministe, politi­
que? «On n'agit pas sous une 
banderolle, mais il y a de ça, 
certainement», répond Assar 
qui ne veut cependant pas être 
comparée aux autres forma­
tions exclusivement compo­
sées de femmes. 

À constater la réaction très 
enthousiaste du public présent 
au concert, je crois fermement 
que Charnel #6 pourrait faire 
un bon coup au domaine des 
branchés. D'une part, cette 
musique est accessible, assez 
simple de structure, très latine 
de facture; un genre de « world 
beat» teinté de musique im­
provisée. Et Charnel #6 pré­
sente un assez haut niveau ins­
trumental... mais plusieurs ni­
veaux de compétence. 

La meilleure musicienne du 
groupe est de plusieurs coches 
au-dessus des autres: Kathleen 
Dyson. On connaît cette dame 
pour son implication dans le 
défunt groupe funk Tchukon, 
sans oublier la tournée de Ri­
chard Séguin. Kat est une 
grande femme, robuste et sure 
d'elle; en plus d'être une excel­
lente chanteuse, c'est LA guita­
riste pop au Québec. On peut 
se compter chanceux que cette 
Afro-québécoise d'origine 
américaine daigne rester par­
mi nous. Aux USA, elle serait 
du genre à se faire embaucher 
par Sting. 

Un deuxième niveau se dé­
gage de l'entreprise, témoi­
gnant d'un professionnalisme 
assez élevé mais moins flam­
boyant. D'abord, la jeune bas­

siste Susanne Jackson ne casse 
rien en solo, mais accompagne 
impeccablement. 

Secundo, Marie-Claude de 
Chevigny n'a pas le registre et. 
la projection des saxophonistes; 
de calibre international, mais 
elle est capable de de faire son 
travail avec coeur et rigueur. 
De bonnes idées à l'alto, mais * 
une absence marquée de surai-
gués et de rugosité. 

D'autre part, la batteure 
Joann Blondin a du talent mais 
aussi des croûtes à manger; cet­
te fille du rock se convertit 
lentement à une approche qui 
lui semble neuve. Malgré ses 
puissantes pulsations, elle de- ' 
vra apprendre ce que sont le 
swing, la samba et les rythmes-
afro-cubains. Généralement 
correcte, elle chute à quelques 
moments, manque de souples­
se et peut se perdre dans ses 
punches avant de retomber sur 
ses pattes. En rock ou en funk, 
c'est nettement mieux. 

Les clavieristes ont aussi du 
chemin à parcourir, notam­
ment Michèle Soucy qui, m'a-
t-on dit, est de formation clas­
sique. Ça paraît. L'improvisa­
tion, ça s'apprend et c'est un 
long processus. Brigitte Larô-
chelle fait parfois de bons so­
los de synthé, mais s'enlise 
aussi dans des exercices de sty­
le... qui pourraient éventuelle­
ment être concluants. 

En terminant, Assar Santana 
a le mérite de rassembler un 
groupe solide et de bien l'ac­
compagner, mais je cro i s 
qu'elle devrait prendre moins 
de place. Son chant laisse par­
fois à désirer et ses solos n'ont 
rien d'époustouflant. 

Somme toute, il y a beau­
coup de monde et trop de solos 
dans cette entreprise; cela pro­
duit souvent un manque de 
synchronisme et de présence. 

«U faut se donner le temps 
de placer tout ça. Il y a telle­
ment d'énergie et d'émotion 
dans ce groupe, tout le monde 
veut s'affimer», soutient Assar 
Santana. 

On la comprendra. Charnel 
#6 est au début de l'aventure. 
La prochaine étape est celle de 
l'épuration. Très digeste, mul-
ticulturel, montréalais, exclu­
sivement féminin. Bonne 
chance mesdames. Charnel #6 
a déjà trouvé sa fragrance, mal­
gré ses imperfections flagran­
tes. 

Q U E L Q U E S D I S Q U E S 
Kassav : r ien de neu f 

sous le soleil 
B Kassav a beaucoup dit en fin 
de décennie. Ce compa (d'ori­
gine haïtienne), adopté et ré­
nové en Martinique ou èn 
Guadeloupe, a offert les plus 
hauts standards de production 
émanant des Antilles franco­
phones. 

Les ajouts? quelques cordes 
synthétiques évoquant les ar­
rangements du groupe Mala-
voi... et le reste est similaire. 
Voix créoles dominées par Jo­
celyne Béroard, les guitares et 
arrangements de Jacob Desva-
rieux, la basse imperturbable 
de Georges Décimus. 

Kassav, c'est le spectacle 
antillais à grand déploiement, 
le party dispendieux, de gros­
ses pointures qui s'éclatent. 
On a dit ça à maintes reprises. 
Maintenant, il serait temps 
que le groupe le plus populaire 
des Antilles françaises pousse 
davantage son approche. Mais 
c'est cette formule qui mar­
che... jusqu'à ce que le public 
et les hautes instances du 
showbusiness en décident au­
trement. Du bon Kassav, la 
formule est parfaite, mais rien 
de neuf sous le soleil. 
Kassav, M A J E S T I C Z 0 U K , Co lumb ia F C T 
45353 
Kasse M a d y , co l labora teur 

d e Salif Kei ta 
B Kasse Mady est Malien, il 
faisait partie de l'orchestre na­
tional du Mali, sans compter le 
fameux Rail Band qui jadis, 
avait accueilli les Mory Kanté 
et Salif Keita. Ces derniers se 
sont depuis fait connaître cn 
Occident. Pas Kasse Mady. Ce 
chanteur n'a pas exploité le 
marché occidental, même s'il 
est plus âgé et plus expérimen­
té que ses collègues. Mais.le 
chanteur doit venir ici au prin­
temps prochain, question d'y 
démontrer son grand talent. 

Issu de la caste des griots; 
Mady se révèle effectivement 
comme l'une des très belles 
voix mandingues; ses in­
flexions vocales ne sont pas 
sans rappeler celles de Salif 
Keita... Les connaisseurs vous 
diront que c'est le contraire! 
Keita, dit-on dans les milieux 
africains, aurait été fortement 
influencé par Kasse Mady. La 
production de Fode est très in­
téressante; hautement techno­
logique, elle semble respecter 
davantage l'héritage de l'Afri­
que de l'Ouest. On remarque 
d'ailleurs que le folklore actua­
lisé est la base de cette appro­
che. 

Cuivres, synthétiseurs , 
choeurs féminins, puissante 
voix, rythmes hyper-solides. 
Mady est sans contredit une ré­
férence importante en nouvel­
le pop africaine. 
Kasse Mady. F 0 D E . Svl lart P r o d u c t i o n SYL 
8385. Dist r ibut ion Mélod ie ( impo r t a t i on ) 

» 
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L e s a p p a r e i l s p h a m 
Tentez votre chance 

R O B E R T 
M A I L L O U X 

collaboration spéciale 

« j ' 
c o u r s 
1 c s 

concours, y pa­
rait qu'j'ai toute 
pour...» Peut-être 
fredonnez-vous 
les paroles de cet­
te vieille chanson 

quand vous grattez convulsive­
ment votre dernier billet chan­
ceux de notre loterie nationale, 
juste avant de le jeter dans la 
corbeille la plus rapprochée. La 
dure loi des probabilités étant 
ce.qu'elle est, vos chances de 
remporter ce type de gros lot os­
cillent dans les dixièmes de un 
pour cent. 

Mais il y a concours et con­
cours, et celui dont je veux vous 
parler aujourd'hui est assez ex­
ceptionnel, car il allie prestige 
et prix fort alléchants. Pour peu 
que vous investissiez un mini­
mum de temps ct d'argent, vous 
pourriez laisser, à l'aube d'un 
nouveau millénaire, «votre tra­
ce en graffitis fébriles sur le bé­
ton des villes» (autres paroles 
célèbres). Quelle ville? Mont­
réal, of course ! 

En effet, comme chacun le 
sait, le 350e anniversaire de 
Montréal approche à grands 
pas.- Devançant tout le monde, 
les .mêmes promoteurs qui 
avaient été à l'origine de la 
grande exposition «Le Montréal 
des.Montréalais» en 1982 ont 
décidé de récidiver en 90. En 
guise dc cadeau à la métropole 
multi-ccntenaire, voilà qu'ils lui 
offrent un des plus grands con­
cours de photographie qu'on ait 
jamais vu dc ce côté-ci du fleuve 
Saint-Laurent. Et vous savez 
quoi? Tout le monde peut parti­
ciper, autant les «kid kodak » à 
temps perdu que les profession­
nels blasés, et les affreux b a n ­
l i e u s a r d s aussi bien que les indé­
racinables Montréalais de sou­
che. 

Vous avez bien lu: ce con­
cours se distingue des autres en 
ce qu'il ne fera pas de distinc­
tion entre amateurs et profes­
sionnels. Démocratie oblige: 
pour une fois ces derniers de­
vront subir la concurrence des 
photographes du dimanche. 
Tout peut arriver, car, vous le 
savez bien, certains photogra­
phes dilettanttes ont l'oeil très 
aiguisé et enverront sûrement 
des oeuvres de qualité. D'ail-

L ' u n des n o m b r e u x p h o t o g r a p h e s qui pou r ra ien t vo i r leurs e f f o r t s récompensés pa r « L e M o n t ­
réal des Mont réa la is» . 

leurs, aux dires du directeur ar­
tistique de cette manifestation 
culturelle, M. Jean-Marc Côté 
Pouliot, ce' te tendance ù abolir 
les classes entre pros ct ama­
teurs tend à se généraliser dans 
le monde. La «glasnost», ça se 
passera donc ici aussi ! 

Sauf qu'on n'attire pas des 
mouches avec du vinaigre. C'est 
pourquoi le «Montréa l des 
Montréalais» secondé en cela 
par ses nombreux commanditai­
res, n'y est pas ailé de main mor­
te dans l'attribution des prix. En 
tout, dix-sept prix d'une valeur 
totale de 20 000 $ couronneront 
les oeuvres choisies par le jury. 
Et juste pour vous faire un peu 
saliver, voici comment la man­
ne se répartira. 

Primo, la photographie jugée 
la plus intéressante méritera à 
son auteur le grand prix toutes 
catégories: un caméscope Mi­
nolta (pourquoi pas? c'est telle­
ment mieux quand ça bouge!) 
ainsi que 1000$. Secundo, dans 
chacune des catégories, noir ct 
blanc ct couleur, on retrouvera 
trois prix. Le premier: un appa­
reil-photo Maxxum Minolta 
flanqué de deux objectifs zoom, 
plus un flash électronique, plus 
un sac à accessoires, plus (j'al­
lais oublier) la somme de 750$! 
Le second: le même appareil 
avec un zoom et un flash ainsi 
que 500$. Le troisième: tou­
jours le Maxxum ct le flash, et 
2 5 0 $ pour les petites dépenses 
du week-end. Sans parler des 
dix mentions spéciales qui vau­
dront aux lauréats un prix de 
consolation très intéressant: 

une collection dc livres à édi­
tion limitée MIRROR dc Minol­
ta. 

Comme ce concours constitue 
un hommage à Montréal, vous 
aurez compris que celle-ci devra 
être le thème omniprésent des 
photos reçues. Pas seulement 
Montréal et ses gratte-ciel, ce­
pendant, mais Montréal ct les 
gens qui y évoluent. Autrement 
dit. les jurés manifesteront un 
préjugé très favorable à la photo 
d'intérêt humain. Pas essentiel 
qu'on voie ia tour du stade der­
rière le sujet, mais important 
qu'on sente la vie qui bat à 
Montréal. 

Les jurés ne pencheront leurs 
tètes d'experts que sur des pho­
tos mesurant huit pouces sur dix 
pouces, et non encadrées. De 
plus, tous les détails pertinents 
comme vos coordonnées ct la 
date ct le lieu dc la photo de­
vront figurer à l'endos de celle-
ci. Incidemment, il n'y a aucune 
limite au nombre de photogra­
phies que vous pouvez soumet­
tre: un participant a déjà fait 
parvenir une soixantaine de 
photos dans le même envoi ! 

Là où ça devient intéressant, 
c'est que le concours «Le Mont­
réal des Montréalais» ne s'arrê­
tera pas à la remise des prix, le 
23 mai prochain. En effet, les 
250 meilleures oeuvres feront 
l'objet d'une exposition monstre 
en plein coeur de Montréal. Du 
9 mai au 10 juin, les Promena­
des de la Cathédrale, La Baie, 
Birks et Eaton intégreront ces 
photos à leurs vitrines, formant 
ainsi une des galeries publiques 

P H O T O ROBOT MAiaOUX, U Pmse 
les plus vastes au monde. C'est 
donc dire que votre cliché pour­
rait sortir des limites étroites dc 
votre album, ôtre agrandi, enca­
dré, et flatter votre ego autant 
que l'oeil dc milliers de passants 
à la belle saison. Gageons que 
pour beaucoup dc photogra­
phes, cela constituera le plus 
beau des p r i x ! 

Le meilleur reste à venir: en 
septembre 91, un livre d'art, re­
groupant les mêmes 250 photos, 
verra le jour juste à temps pour 
souligner le 350e anniversaire 
de Montréal. J'ai eu la chance de 
feuilleter celui que M. Côté Pou­
liot a fait sur Toronto l'an der­
nier, «Le Toronto des Toron-
tois». Si la qualité d'impression 
du livre qu'on nous promet sur 
Montréal est aussi impression­
nante, laissez-moi vous avouer 
que je meurs d'envie d'y avoir 
une petite place! D'autant plus 
qu'on peut prévoir que ce livre 
prestigieux ira se promener un 
peu partout dans le monde... 

Date limite pour faire parve­
nir vos oeuvres: le 17 mars pro­
chain. Bien quoi, c'est ample­
ment de temps pour éplucher 
votre production des dernières 
années, faire des agrandisse­
ments et envoyer le tout à : 
Montréal des Montréalais, a£ 
des Promenades de la Cathé­
drale, Service de l'administra­
tion, 6 2 5 Sainte-Catherine 
Ouest, bureau 6 0 0 , Montréal 
( Q c ) , H 3 B 1 B 7 . 

Et comme on dit dans le chic 
monde du sport, que les meil­
leurs l'emportent! v 

Rétrospective d'oeuvres 
de Gilles Carie à Paris 1 8 ! 

1 9 6 , 9 F M 

Presse Canadienne 

PARIS 

• Le cinéaste et auteur dramati­
que québécois Gilles Carie s'ap­
prête à tenir l'affiche durant deux 
mois à Paris. Le théâtre parisien 
du Lucernaire lui consacre en ef­
fet une grande rétrospective à 
partir de cette semaine et jus­
qu'au 14 avril. 

v 
Dès mercredi soir aura lieu la 

première parisienne de « La terre 
est une pizza» avec notamment 
Chloé Sainte-Marie. Mise en scè­
ne par Paul Buissonneau, la pièce 
avait déjà été présentée au festi­

val d'Avignon où elle avait reçu 
un très bon accueil, mais clic 
n'avait encore jamais été montée 
à Paris. 

Dans le même temps, Le Lucer­
naire , un complexe d'art et 
d'essai qui comporte plusieurs 
salles de spectacle et d'exposition, 
près du Quartier latin, présentera 
«La Guêpe» ainsi qu'une rétro­
spective des films de Gilles Carie 
et une exposition de quelques-
unes de ses toiles. 

C'est la première fois qu'à Pa­
ris, une manifestation d'une telle 
ampleur est consacrée au cinéaste 
ct auteur québécois. 

C A L E N D R I E R 
E N E M E 

318. RUE STECATHEPtNE OUEST 
MÉTRO PLACE DES ARTS 

BILLETS E N V E N T E A U S P E C T R U M 
{ T O U S L E S J O U R S D E tOHOO A 22M00) 
E r À T O U S L E S C O M P T O I R S T I C K E T R O N 
. F R A I S D E S E R V I C E ' I N F O 661-5851 

L E S O M H V I I I I S ( A W D I K V S 

LE SACRE DU PRINTEMPS • KUDELKA 
DIVERTIMENTO N 0 . 1 5 • BAIANCHINE / N A F LO R ES T A * D U A T O  

R O M A N C E * KUDEIKA  

2 2 , 2 3 , 24 FÉVRIER * 20 K  cfb Sal le Wi l fnd-Pe l le t ie r 
Place des Arts 

PDA: 842-2112 TICKETRON: 288-3651 
TELETHON: 288-2525 

'UU V E R T v s R O U S E 

m 
m m 

Billets 

9 en vente 
au 

Spectrum 
jr seulement 

VENDREDI 9 M A R S 2ChOO 
SAMEDI 1 0 M A R S 19h00*el22h00 

(POUM TOUS ' ) Krtoot* pu u rt#e* 0»t p*fw«t d VKW* 

iCTACLES SEULEMENT 

fit S a m e a u p u i s s e 

hE L É G E N D A I R E 

ta 

J . . 5 . C A L E 
V E N D R E D I 6 A V R I L 2 0 h e t 2 3 h 

5536 A, ch. de la Côte-des-Neiges 

M E N U D U J O U R D E L A S A I N T - V A L E N T I N 
S o u p e d e tomates au gin 
ou-
C o n s o m m é d e canard au sher ry 
o u 
Ter r ine d e fruits de mer et sa 
garni ture 
b u 
Mousse l i ne d e foies d e volaille 
à la conf i ture d ' o i gnons 
o u 
Feuil ieté d e f r o m a g e s a u c e to ­
mate et basilic. 

p a r c o u p l e 

Peti t filet m i g n o n sauce trois 
po i v res . 
M a g r e t d e cana rd a u x f r ambo i ­
s e s . 
Fi let d e s a u m o n s a u c e citron et 
ane th . 
R a g o û t de fruits d e mer a u x ef­
f i lochés d e po i reaux . 
G â t e a u au choco la t et a u x frai­
s e s . 
M o u s s e à l 'o range et à la f r a m ­
bo i se . 

a v e c u n e bou te i l l e d e v in 5 0 $ 

R é s e r v a t i o n r e c o m m a n d é e au 3 4 2 - 5 0 1 1 

^ n p r f a r / o c LUNDI NOIR . . . l\ 12 février 
s p e c t a c l e s L.A.CUNS . . . . . . . . . . . . . . TA lévr ier ' avenir: UNIVERS -L'ECRAN HUMAIN . . . . 15 lévr ie r 

Y O U N G M . C . \ . 24 févr ier 
{Billot* nnwnnte) Œ GROUPE SANGUIN . . . . . . . 1. 2 et 3 m a r s 

( u / z / e i s e n vente) THE SUGARCUDES . . 8 m a r s 
THE JESUS AND MARY CHAIN . . . . 12 m a r s 
IAN McCULLOCK 29 m a r s 

*p»>». - ••- • . i\ v ' . • •• ' > - ' • v • 

A 

L E S P E C T A C L E 

B u d D U M O I S 
M A R I O i l i R U D E L 

Découpez ccuc annonce 
et é c o u t e z C K O I - F M 
tous les soirs â 19h pour 
savoir où l'échanger pour 
obtenu un véritable billet 

| [ 9 6 , 9 F M 

"Chevaliers- S 
enfants" • 3 

"Reviens" 
M e r c r e d i 2 1 f é v r i e r 

Succès de Daniel Lanois 
au Festival Hall de Londres 
Presse Canadienne 

LONDRES 

• Daniel Lanois a donné jeudi 
soif, au Royal Festival Hall, un 
magnifique échantillon dc son 
génie musical et dc sa maîtrise de 
la scène. 

Originaire de Hull, au Québec, 
mais ayant grandi à Hamilton, en 
Ontario, Lanois est un des grands 
producteurs de musique rock ac­
tuels. Cependant, à la fin de l'an­
née dernière, il a publié un pre­
mier album — Acadie — qui dé­
montrait un talent extraordinaire 
de compositeur et de chanteur dc 
musique folk-rock. 

Le concert de jeudi en présence 
de 1500 personnes mettait fin à 
une tournée de neuf pays d'Euro­
pe, accomplie par Lanois pour 
faire mousser la publicité d'Aca-
dic. Parmi les spectateurs, on re* 
marquait certains de ses associés 
les plus célèbres, dont le chanteur 
Peter Gabriel, le compositeur 
Brian Eno ct le guitariste The 
Edge dc U 2 . 

Tout ce monde a assisté à un 

spectacle pur, ù un hommage au 
talent musical plutôt qu'à un ha­
bile divertissement. 

Lanois a été tout à fait à Taise 
sur la scène durant son interpré­
tation de mélodies obséduntes 
comme White Mustang II ct F/s-
Herman's Daughter ou d'airs ca­
jun entraînants comme Jolie 
Louise, chanson dont les paroles 
à moitié anglaise et à moitié fran­
çaise reflètent parfaitement les 
racines bilingues de Lanois. 

Lanois a aussi effectué des étu­
des sur la culture française à la 
Nouvelle-Orléans, où il a enregis­
tré avec Bob Dylan et les Neville 
Brothers. Ces disques ont d'ail­
leurs renforcé sa réputation de 
producteur sachant tirer le maxi­
mum des chanteurs sans modifier 
leur style. 

Ce musicien semble posséder 
un sixième sens qui lui permet 
d'éviter tout superflu. Ce don 
s'est affiché naturellement lors dc 
son concert, un mélange intime, 
é m o u v a n t dc rythmes folks et de 
mysticisme a l'état brut, tout cela 
offert avec honnêteté ct facilité. 

P a l m a r è s 

MICROSILLONS 
C D C A S S E T T E S 

F R A N Ç A I S A N G L A I S 
CS SD NS ARTISTE- TTTtt - COMPAGNIE 

6 1 1 FRANCIS CABREL 
SntecfAt(4MAMNo1) /C8STS-
SC77I/C8S 

9 4 2 PHIUPPE LAFONTAINE 
Fi eu no n M HetoKlO-

• t ^ ' D t î t ^ T r i M - C i f i j d i 

.10 3 3 KASHTIN 
GflOCPE CONCEPT PPfl 3009/ 
W^ *™ W • WW' *VW • • • • • m WWW * 

17 2 4 JOHANNE BL0UIN 
JOHANNE BtOUN (CC) PnxJucdon Guy 
CfttttPûC-SIOSefet 

27 6 5 PATRICIA KAAS 
MADEMOSEUI CHANTE PotytoUT-

9 5 6 LES B.B. 
E!CCi IS8A&201S/CBS 

32 7 7 ROCK VOISINE 
Kfoctcqoo stvsmci/Stfet 

65 9 8 GERRY BOULET 
R f f * m a f a a ( C C ) fou* D0-

XCK/Wîct 
13 8 9 ROCK ET BELLES 

OREILLES" 
Ps^qoot chjrtfr? (CC) A j t og r r sAD-
tmtwM 

10 10 10 MICHEL RIVARD 
ftWfcnrdfCC) AufegmAtV 
100U100» Select 

21 11 11 MORISOD/SWEET PEOPLE 
In rcVjrj tkc&t fasnesfasi-

57 12 12 PAUL PICHÉ 
/SortocheandttinctBte(CC) 

A.̂ ogrwAD-1X23 S*Kt 

4 15 13 ELSA 
Bsa StoCTMOII/Séicd 

21 13 14 VANESSA PARADIS 
M U ftjrft^MS/rVryic 

59 14 15 MITSOU 
EJMwdo(CC) tSEAt$-2Cl5/CSS 

3 20 16 FRANCINE RAYMOND 
SotttfiriffiffcWfCC) CBS PfC-
M1J9/C8S 

5 • 17 HERBERT LEONARD 
a i w w g r m d i w t r t f t t l Dxtfe 

5 64 18 CAROLE LAURE 
WtsttnStoJcvifCC) Sec ï tC-
& ' O c s t a t a i T a ' * C i f t & 

45 # 19 SOLDAT LOUIS 
PrfWtbortet d w M 

1 • 20 ARTISTES VARIÉS 

CS: Cette semaine. SD: Semaine dernière. NS: Nombre de semaines au palmarès. Les titres 
énumèrés sont les microsillons et 45 tours qui se sont le mieux vendus cette semaine. 

CS SD NS ARTISTE- TITRE - C O V A W E 

10 1 1 PHIL C O W NS 

& » 1 / W E A 

8 2 2 JIVE BUNNY & 
MASTERMIXERS 
ThtAfcra A t o t 1 S 2 / f l A 

39 4 3 MILLIVANILU 
• Grl you b u r r s tue Arts AL-

ISttMuajuiBMG 

23 3 4 NEW KIDS ON THE BLOCK 
Hjngngbugh EpcB fWWU. 'CK 

8 5 5 TECHNOTRONIC 
IV rc t ç lMJ ja Stttti22<Cip?cttM 

23 6 6 ALANNAH MYLES 
A^atitt i t t i fCC) A!jr*7ft-mum 

47 7 7 PAULA ABDUL 
FORT.IR TOUR G R i WçinVL-
J 8 S / M M 

18 8 8 TEARS FOR FEARS 
ThtSee6efbtt f t t t ra 
t /Myp/pj 

32 11 9 R0XETTE 
l a * S * p ! E t f E M M ' C ? t f 

4 9 10 AEROSMITH 
ta? (kflnXGHS-242$4/WEA 

14 13 11 JANET JACKSON 
RytaNj ton l lU Ai M H 

10 10 8 VARIOUS ARTISTS 
L t t t r t 1-C8S 

4 12 13 B'52" S 
CcjmcTbrg Ripmi W-Ctttl/WIA 

12 19 14 ELTON JOHN 
SKfp«ign9if«Ptst HCAKCA-mm 

25 15 15 RICHARD MARX 

14 18 16 BILLY JOEL 
STOW FRONT ( M r t a C C * » ' C S S 

1 • 17 NEW KIDS ON THE BLOCK 
H n ta On The feet CSS 

12 17 18 CHER 
H«jrt8«Store fcftr,U$-2.a$.»tt 

14 16 20 RUSH 
PrestofCO AndkMiASNL-1059/C8S 

16 14 13 SOUL II SOUL 
KEEP Of M O W TONVL-WJ.'AIM 

MDftACnVlTE 
VIDÉOCLIPS 

P A L M A R È S M U S I Q U E P L U S 
CS SD NS ARTISTE-TITRE CS SO NS ARTISTE -T fTSE 

1 2 7 ROD STEWART 
roWNTOWMTrUM 

16 21 4 VOIVOD 
ASTRONOMTDOfOiI 

2 5 8 A L A N N A H MYLES 
St iUGOTTHSTKNG 

17 10 6 MARC LAVOINE 
AM 

3 8 3 AEROSMITH 
JAKE'S GOT A GUN 

18 9 7 SHEREE 
*3MANS*GRA 

4 1 8 TEARS FOR FEARS 
WOMAN W CHAH 

19 27 2 THE B.52'S 
ROAM 

5 3 9 VANESSA PARADIS 
MOSÛUÎT0 

20 26 2 LUBA 
UîtU SALVATION 

6 13 5 LAURENCE JALflERT 
TOMBER 

21 29 1 PATRICIA KAAS 
CX'ANOAIMYDrT 

7 6 5 DON HENLEY 
T « U ^ i O f i T H U S S E \ I K » < i 

22 12 7 MADOKA 
OH FATHER 

8 14 5 PAUL PICHÉ 
UN CHATEAU K S A 8 L E 

23 25 3 BUNDOCK 
RADIO 

9 13 5 CAROLE LAURE 
DANSE AYANT DE TOMBER 

24 30 1 MICHAEL PENH 
NO SMYTH 

10 17 4 DÉPÊCHE MODE 
PERSONAL JESUS 

25 20 2 MEUSSA E T H É R I D G E 
HT ME G0 

11 16 4 NEW KIDS ON THE BLOCK 
Ttt$ ONE $ FOR THE CtflDREN 

26 15 6 JIVE BUNNY AND THE 
SWWGTHEMOOO 

12 4 8 LES B.B. 
FAIS ATTENTION 

27 - — TECHNOTRONIC 
FUMP UP THE JAM 

13 18 5 MARTINE ST-CLAIR 
0E$!R - DANGER 

28 - — PHILC0LUNS 
1WÎSH fT WCWLD RAW D0*"H 

14 23 2 P A U L A ABDUL 
OPPOSATES ATTRACT 

29 - — FRENCH B 
•S V E N SOUVINS 

15 7 12 PHIUPPE LAFONTAINE 
COEUR D E U X ? 

30 - — MARIE CARMEN 
rOUBUBI 

CS: Cette semaine. SD: Semaine dernière. NS: Nombre de semaines au palmares. Les titres 
enumèrès sont les disques compacts et vidéoclips qui se sont le mieux vendus cette 
semaine. 
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F A M O U S PLAYERS ; J INFOFILNv « S E - ? » ; 

JANEFÏJN» POBKTKrlRÛ 

1 RM lit 

C,N"AÎJ P L A T E A U 

CHARloni t AURIIR . |U1I1N POUIIV 
ML( III 1 IOKI.I ! U COLIRIT 

L E P Â K T Y 
La hbtrlt n'itl pai une marqua df yogourt 

C I N E P I X AUCUN LAJS&r-PASSIR I ff « 
JKHW» v ! ~ 

17:10 

L P * LA PETITE 2 3 

S i r è n e 

LE PARISIEN G) 
. » * . » t | 

version o. anglaise 

RKMAIKDOCM AHOf OARCLA 

INTERNAL 
A F F A I R E 

F AIUS-IUI CONFIANCE 
C'EST UN FLIC i T ^ i 

<S IMPERIAL *$> 

PLAZA JEAN TALON 
WlAW-IACWI 

G R E E N F I E L D P A R K 

H I O l B t C H W M I 

FAIRVIEW 

VERSION O. ANGLAISE 

12:10 
3:00->:IO 
7:20-9:33 
Tuui Ici aolra 
7:OO-»:20 
dlir, 12:00-2:20 
4:40-7:00-1:20 
Toui It» «olra 
7:0i-9:.'0 
dlm 13:30-3:41 
S: 00-7:0*-»: 20 

Tout It» ioif» 
1:30 

GREENFIELD PARK 

2:70-4:4S 
7:I0-V:)0 

Toua Ita aolra! 
7:l i -5:l l 

Toua Ua aolra 
7:00*«:IS 
dl>» 12:35-2:40 
4:S0-7:O0-9:l» 
Toua Ira aolra 
7:0S-»:J0 
tfla 2:4S 
7:0S-9:30 
Toua Ua aolra j 
7:io-*:30 
dlm 12:20-2:30] 
4:50-7:10-3:30 
Toua Ita aolra I 

LE PARISIEN G) 
*êu » t | U M * M U M H K . 

LAVAL 

Toua It» i i .u 
1:00-3:30 

dlui 
I:00-i.l0 

GREENFIELD PARK dln 
I2:4S*>:05 

• 7 V E R S A I L L E S © Il dira 
•\ 12:30-4:30 

Le P A R I S 

& PALACE ® 
aaaati <••>*• 

DORVAL 

• f V E R S A I L L E S ® 

H ICI M M U U I 

1:10-3:10 
6:30-9:00 

Tout Ita aolra 
6:4S-9:IS 
di - 4:IS 
»:4S-«:IS 
Toua Ita aolra 
6:30-9:00 dlm 2:20 
6:30-9:00 

Toua It» i in 
00 

cSi-JCitC*.*OMOO»fBlx Toua Ita aolra] 

C A C S » HT M 9 C8LKI FTLTTT f 
NIILLEII FILM * IssbJ 
MEIUIIRI ACTRICF J u t l n TêMéy ' 

K H U X I I ion il 'ÊÊêfgêa fntmêë ' 

(•MUSICAL ou comédlt) 

Cinéma REX 

S Toua ita tcin 
7:11-9.IO 
dlm 1 .15,-3.23 
7:15-9:20 

j k Toua Ita aolra 
A] 7:30-9:30 
• dlm 1:30-3:30 
•J 5:10-7:30-9:30j 

V.o. AVEC tout-TITRES FRANÇAIS 

PLUIE NOIRE 
• M i:ot amii CINEMA PICS 

f^fTlTTH^lKSl 1:10-3:45 

( | M n S B j a j p N T i *§ ) 

rSTlfBSTEI3T1L10IE NU RDSSELf? 

Tango & Cash 

version o. anglaise 

C A N M N H N L I : 15 I J j g l f f T 

^ v i i ' ' * " ' ^ K-.MiJ 7:21-9:30 • 

version o. anglaise 
K M M ~ 12:00 

2:15-4:JO 
7;O0-9:30 

bi P PALACE © 

version o. anglaise 

nflowt» p M c i ^ - ^ . Toua Ita aolra 
IMUTJP 1 4 ' T M n i S l 7:15-9:35 ••AludjUaJUaW dlm 12:30-2 41 
V»oo mwi«oo»io *av%&>oJ 5:00-7:15-9:35 

CINEMA V 

rWf f PALACE -<S> 
M i in cjtw»—* o ma « v . 

LAVAL 

Sfjnor» i 
4:50-7:15' 
9:30 

Tous It» aolra 
7:20-9:40 
dlm 3:00 
7:20-9:40 

VERSAILLES'© 
m.«ct «tM»*ui» 

CINEMA DU PARC 

cinéma P I N E 

Toua lt» aolra 
7:10-9:20 
dlm 1:10-3:10 
5:10-7:10-9:20 

•RJNW>IF"»»J»io. 
DORVAL 

3 Toui Ita aolra L A PHF^T'AJ*•*I B*3J .11 <, Te. w. 
P 8:11 j i T U U [MM \i\~M 9:00 
5J M l i w >»ÔN 77i»-/t>l J 

Tou» aolra 
7:30-9:JO 
dlm 1:30-3:30 
5:30-7:30-9:30 

•

Toua It» tolr» 
7:15-9:30 
dlm 12:45-2:45  
5:00-7:15-9:30 

Des créateurs de J 
«POUCE ACADEMY» ^ 

NjMA 

v ( (io SKI PATROL 
V,-. r fX l«^t^wn»^ toj» It» »oira 

[Ha f t'J'.Tl'a• f?if l Jftîll 7:0u-9 W H LI I I I M T I I É L dm i.d-.-j.oo 
t w > n c i M « w i -^*J 5:OO-7:bO-9:00 

GREENFIELD PARK 
Tout le» »olr< 
7:20-9:J0 
dlm 1 :̂50-3:00 
5:10-7:20-9:30 

LAVAL 
CtNTM » ' 

BBS» Tcua It t srir» 
IL 7:00-9:10 •efcWdli 12:40-3 

i^—i/4:10-7:00-9:10 

«UN DLS 10 MEILLEURS ^ 

n U S DE L'ANNEE. 

— G . Priver, VO/fl 
version o. anglaise 

Roger &Me 
M U S I C 

B o x 8 5 

VERSAILLES © IToua Ica aolra 
7:20-9:30 

, ™ • d i - 1:00-3:10 
^^^1:20-7:20-9:30, 

LE PARISIEN © 

PALACE © ®1 1:01 
Il 3:15-5:35 

. . . . i ~ J 7:Jl-9:«l version française 

/aaBâBBfan̂TÔBâBBBâaSa W i n 
IL •! n-FLÏLTLI VÏTLL • 
A W I A U A W A ^ J B A A U A ^ I I O I N i jo-):îo 

L j a a * * F S B S I M * ^ i.J0-7:30-9:ÎO 

OENNIS g RIEFER 
HOPPER I SUTHERLAND 

Le PARISIEN © 

B l nav lW» . _ u u » ; - » ; » i | ^st-jcROmi flnaW»m Toua It» aolra 
• I.I^.H.liMnn 7:00-9 B W T 11111 111 I W 

ix-. » « • -ir^ij dlm^h00-4:00 I L i ' / : ( QICWGCÎ» 4 «>•.'. J.'J H-9?li 

uxuwau •. -1 • » • 
• U * t O * t M l O * 

1:01-3:10 
6:30-9:15 

6 ^VERSAILLES ( » 
». i »t«Mli» 

version française 

1:30-4:00 
6:10-9:25 
Tou» Ica tolr» 
7:15-9:30 
dlm 12:45-2:50 
5:00-7:15-9:30 

«Absolument charmant... Le 
scénario est s'iperbe.* 

—D Whatley. AT THEMOVIES 

M E L E 100* WH0 S 
TALKING 

lONGULlfl. 
OMEGA Tou» It» aoli» 

1:00 
dira 1:00-3:10 
5:20-7:30-9:30 

LAVAL 

1 r VERSAILLES 0 
•MCI M*tMlU 

ver sono, anglaise 

.MBM»VIT4*«à 
,S ̂  PALACE © 

[ M É l ' l U M i 

EN ANGLAIS sux PALACE 
ET CINEMA V 

« E B L O U I S S A N T ! UN DES U J 1 

MEILLEURS FILMS DE LA Ljrx 
DÉCENNIE.» 
—AT. Medved. SNEAK PREVIEW 

IMPERIAL 
ikju m. ,** i r j t o u r 

•QoiaVgHg 
Toua It» voir» 
7:30-9:30 
dlm 1:30-3:30 
5:30-7:30-9:30 

'ÏOUGUEm. 
OMEGA 

I l ' U l I t ' . ' i W 

S FAIRVIEW 

1:30-4:10 
6:50-9:70 

Tou» lo» tolra 
6:50-9:10 

version o. 
anglaise 

WfffiîiTlJL''H Tov Ita aolrt 

en ANGLAIS AUX LOEWS, 
DORVAL et DU PARC 

£89 FESTIVALS 
k INTERNATIONAL Dl) 
S FILM PUBLICITAIRE 
" C A N N E S : 

IMPERIAL 
J.M 1 0 0 t 

Toua Ica tolra 
7:00-9:10 
dlm 12:30-2:40 
5:00-7:00-9:10 
Toua Ita tdtrt ] 
7:30-9:31 
dln 1:10-3:15 
5:30-7:30-9:35 

Tou» It» i.-;r; 
• :00 
dlm 1:15-3:15 
5:15-7:30-9:30 

Tou» It» »olra 
7:15-9:20 
dlm 1:15-3:15 
5:15-7:15-9:20 

EN ANGLAIS AU L O E W S 

avec ROBIN WILLIAMS 

LA SOCJÉTÈ iïiïgi\e 

D B POÈTES D* ^ 
D I S P A R U S ^iSŒiï* 

12:50-3:30 
6:20-9:20 LE PARISIEN © 

.4*0 V I C*1«« 

1:00 
3:00-5:05 
7:15-9:35 

GiOISSECMNONS 
version o. anglaise 

LE MEILLEUR FILM 
. FRANÇAIS OE L'INNEE. 

• C<i II* •• « i • . ' i 

LOEWS © 

DORVAL 

1:00 
3:05-5:10 
7:15-9:20 

Toua Ita aolra | 
7:10-9:15 
dla 1:00-3:00 
5:05-7:10-9:15 
Toua Ica aolra 

M O N S I E U R GGGG 

I l 1 1 ! K 
SANDRINE 
QONNAIRE 

CINEMA 
PLUS 

L'OURS CAPTIVE ET EDUQUE Q 11 

TOUT AUTANT QU'IL OLECTRISE ET LASSJ 
DÉTEND.» 
— 8 . Kirkland. 
TORONTO SUN 

U O U R S 

liCA mon: Hii 

«.t. aro a »»»» 
HTRTL traiçara 

SB M r - i j i ' V l ^ M S I 2:00-4:: 
* n • a » a r l 

>*. c '̂l̂ ;o.̂ oJ 

PLAZA JEAN TALON 
^T^ X A f i - t tCWl 3/4010.1 

LAVAL 5 ISUI !<• t v i n 

7:20-9:40 
dlm 12:50-3:00 

. 5:10-7:20-9:40, 

LE PARISIEN © S6«noc» 
5:15-7:20-9:20 

C,FTEI5U PLATEAU 
laftaaaoaii nor al c i?»».-a;o 

dira 1:00 
3:00-5:00 

Toua Ica lour»] 
1:15-3:15-5:15 

MON •* 
M SIECLE 
kiél r.LRR, ïf • 

IIJ)IK0 ENiTîDI AsuniM-'J* 
LE PARISIEN © 

O « M M M 

12:30 
2:45-5:00 
7:15-9:30 

L e b a r y t o n a l l e m a n d F i s c h e r - D i e s k a u 

f a i t c h e v a l i e r d e l a L é g i o n d ' H o n n e u r 

Agence France-Presse 

PARIS 

• Le baryton allemand Dietrich 
Fischer-Dieskau, l'un des plus 
grands chanteurs de la deuxième 
moitié du 20èrae siècle, a reçu 
vendredi soir à Paris la croix de 
chevalier de la Légion d'honneur 
des mains du ministre français 
des Affaires étrangères, M. Ro­
land Dumas. 

À l'issue d'un concert triom­
phal — quatre rappels — consa­
cré aux lieder de Gustav Mahler à 
la Salle Pleyel, D.F.D., comme on 
l'appelle, 64 ans, qui était accom­
pagné de son épouse, la chanteu­
se Julia Varady, a été fait cheva­
lier dans l'Ordre de la Légion 
d'Honneur au cours d'une brève 
cérémonie. 
• 

La France a ainsi distingué un 
artiste encyclopédique : celui qui 
a vendu plus de disques de musi-

« que classique au monde — plus 
de dix millions — enregistré tous 
les lieder de Franz Schubert (plus 
de 600!) et aussi ceux de Robert 

Schumann, Ludwig van Beetho­
ven, Johannes Brahms et Hugo 
Wolf, brillé aussi bien dans l'opé­
ra mozartien, italien que wagné-
rien, dans les oratorios de |.-S. 
Bach, dans Richard Strauss, mais 
également — cas bien rare chez 
les grands chanteurs — dans des 
créations mondiales d'oeuvres de 
compositeurs contemporains 

comme Benjamin Britten, Samuel 
Barber. Luigi Dallapiccola, Ari-
bert Reimann ou Hans-Werner 
Henze. 

Dans une brève allocution, Ro­
land Dumas a également salué ses 
talents de peintre et d'écrivain 
(«Schubert», «Schumann» et 
une percutante étude sur «Wa­
gner et Nietzsche/>). 

S u i c i d e d e D e l S h a n n o n 
Agence France-Presse 

SANTA CLARITA, Californie 

• Le chanteur de rock Del Shan­
non s'est apparemment suicidé 
jeudi soir à son domicile de Santa 
Clarita. 

Del Shannon, de son vrai nom 
Charles Westover, avait occupé la 
téte du Hit Parade en 1961 avec la 
célèbre chanson Runaway. Il 
avait été découvert peu aupara­
vant par des agents musicaux de 

Détroit, Harry Balk et Irving Mi-
cahnic. 

Le chanteur, qui avait 50 ans, 
avait également figuré au Hit Pa­
rade avec des airs comme Hats off 
to Larry, Little Tom Flirt et Keep 
Searching. Sa carrière avait com­
mencé à décliner vers la fin des 
années 1960. 

En 1982, Del Shanon avait sor­
ti un nouvel album avec la firfne 
Elektra, Drop down and Get mè. 
La critique n'avait guère été favo­
rable. . . 

Spectacles 
f. 

DE QUOI J'ME ~ c -g] 1 CINEMA 

ALWAYS 
Faubourg Sainte-Catherine (4): 13 h 40. 
16 h 20.19 h, 21 h 20. 
AUSTRALIA (v.f.) 
Cineplex centre-ville (1): 13 h 15, 15 h 45, 
19 h 05. 21 h 25. 
AUSTRALIA 
Complexe Desjardins 14): 14 h, 16 h 45, 
19 h 15. 21 h 30. 
BACK TO THE FUTURE (2) 
Bonaventure (2). Dim.. 14 h. 16 h 30.19 h 15, 
21 h 30: sam. et en sem., 19 h 15, 21 h 30. 
Place Alexis-Ninon (3): 13 h 45.16 h 15,19 h, 
21 h 30. 
Po'inte-Oaire (2). Sam., dim., 14 h 30.16 h 45, 

19 h. 21 h 20; en sem.. 19 h. 21 h 20. 
BANDINI 
Complexe Desjardins (3): 13 h. 15 h. 17 h 05. 
19 h 15. 21 h 25. sauf merc. le 14 février: 
13 h. 15 h. 17 h 05. 21 h 25. 
Cinéma Egyptien (2): 13 h. 15 h. 17 h 15. 
19 h 20. 21 h 30. 
BORN ON THE 4th OF JULY 
Astre (3). Sam., dim.. 13 h. 16 h. 19 h. 22 h: 
en sem.. 19 h. 21 h 50. 
Bonaventure (1). Dim.. 13 h. 16 h. 19 h. 
21 h 45: sam.. et en sem., 19 h. 21 h 45. 
Carrefour Laval (3). Sam., dim., 13 h 05. 
16 h 05. 19 h 05. 21 h 45; en sem.. 19 h 05. 
21 h 45. 
Cinéma Egyptien (1): 13 h. 16 h. 19 h. 21 h 45. 
Decarie (1). Sam., dim.. 13 h, 16 h, 19 h, 
21 h 40: en sem., 19 h. 21 h 40. 
Pointe-Claire (5). Sam., dim., 13 h, 16 h. 19 h, 
21 h 50: en sem., 19 h. 21 h 50. 

CINEMA PARADISO 
Berri (5): 13 h 30.16 h. 19 h. 21 h 30. 
COURS TRES PRIVÉS 
Bijou: 10 h. 12 h 35,15 h 10,17 h 45, 20 h 20. 
CRUISINO BAR 
Cineplex centre-ville (7): 13 h 05. 15 h 05, 
17 h 05.19 h 05. 21 h 05. 
Dauphin (2). Sam., dim.. 13 h 30, 19 h; en 
sem.. 19 h 10. 
Laval 2000 (2). Sam., dim., 13 h 30. 15 h 25. 
17 h 15. 19 h 25, 21 h ?0; en sem.. 19 h 25. 
21 h 20. 
Longueuil (2). Sam., dim.. 13 h 15. 15 h 15, 
17 h 15. 19h 15. 21 h 15; en sem.. 19h 15. 
21 h 15. 
DEEP BLUE 
Guy: 10 h 10. 12 h 56. 15 h 42, 18 h 28. 
21 h 14. 
DE 0U0I JE ME MELE 
Laval (4). Sam., dim.. 12 h 30. 14 h 40. 17 h, 
19 h. 21 h 10; tous les soirs. 19 h, 21 h 10. 
Dernier spectacle sam., 23 h 40. 
Oméga (1, Longueuil). Sam., dim., 13 h 15, 
15 h 15. 17 h 15. 19 h 30. 21 h 30; du lun. au 
jeu.. 20 h. 
Versailles 15). Sam., dim.. 13 h 10. 15 h 15. 
17 h 30. 19 h 30. 21 h 35; tous les soirs. 
19 h 30. 21 h 35. Dernier spectacle sam., 
23 h 40. 
Impérial (3. Trois-Rivieres). Sam., dim.. 
13 h 15. 15 h 15. 17 h 15. 19 h 15. 21 h 20; 
tous les soirs, 19 h 15, 21 h 20. 
DISTANT VOICES. STILL LIVES 
Cinéma Paris: 15 h 30.19 h 30. 
DRIVINC MISS DAISY 
Cinéma V (1). Sam., dim.. 12 h 30. 14 h 45. 
17 h. 19 h 15. 21 h 35 ; tous les soirs. 19 h 15. 
21 h 35. 
Cinéma du Parc (3). Sam., dim.. 13 h 10. 
15 h 10. 17 h 10. 19 h 10. 21 h 20; tous les 
soirs. 19 h 10. 21 h 20. 

Loews (3): 13 h 15,15 h 20.17 h 20,19 h 25, 
21 h 30. Dernier spectacle sam., 23 h 35:. 
Pine (2, Sainte-Adele). Sam., 19 h. 22 h; tous 
les soirs, 20 h 15. 
ENEMIES: A LOVE STORY 
Faubourg Sainte-Catherine (1): 13 h 30. 
16 h 10.19 h. 21 h 25. 
Pointe-Claire (1). Sam., dim., 14 h. 16",h $0. 
19 h. 21 h 30; en sem.. 19 h. 21 h 30. 
ERIK THE VIKING 
Cinéma Paris: 17 h 30. 21 h 30. 
FLASHBACK 
Fairview (1). Tous le soirs. 18 h 50. 21 h 5oJ * 
Palace (6): 13 h 30. 16 h 10, 18 h 50, 21*r| 2<t 
Couche tard. sam.. 23 h 45. * . 
Pine (3. Sainte-Adèle). Tous les soirs. 20 h 15*; 
sam.. 19 h. 22 h. . ! 
FLORENCE 'm • * * 
Carre Saint-Louis: 12 h 50.16 h 40, 20 h-3]>V ' 
CLORY ' - ' 
Loews(4): 12h50. 15h30. 16h20. 21-h20. 
Dernier spectacle sam.. 23 h 45. 
GUERRE DES ROSES (LA) - ' 
Brossard (1). Sam., dim., 14 h. 16 h 25,-19 K. 
21 h 25; en sem.. 19 h, 21 h 25. 
Carrefour Laval (3). Sam., dim.. 13 h 45. 
16 h 30. 19 h 10. 21 h 35; en sem.. 19 h 10. 
21 h 35. 
Cineplex centre-ville (8): 13 h 30. 16 h 10. 
19 h 10. 21 h 30. 
Cremazie. Sam., dim.. 14 h. 16 h 15. 19 i;. 
21 h 10; en sem.. 19 h. 21 h 10. 
Le Paradis (1). Sam., dim.. 12 h 30. 14 h 45. 
17 h. 19 h 15. 21 h 30; en sem.. 19 h. 21 h 30. 
HARD TO KI LL 
Dorval (1). Tous les soirs, 19 h 15, 21 h 30; 
sam.. dim.. 12 h 45, 14 h 45. 17 h. 19 h 15. 
21 h 30. 
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CBF-FM 100,7 
Montréal 

Réseau FM Stéréo de Radio-Canada 

CBV-FM 95,3 
Québec 

CBJ-FM 100,9 
Chicoutimi 

CBOF-FM 102,5 
Ottawa-Hull 

CJBR-FM 101,5 
Rimouski 

CBF-FM 104,3 
Trois-Rivjères 

d " " 4 * h 

CBAL-FM 98,3 
Moncton 

POUR LE CLAVIER 
Le dimanche 
11 février à lOhOO 
Intégrale de l'oeuvre pour piano solo 
de Chopin avec Michel Dussault ( 3 e 
de 9 émissions). Mazurka no 55, op. 
posth., Mazurkas, op. 3 0 , Mazurka 
Notre temps-, Polonaises, op. 26, 

Cantabile et Barcarolle, op. 60 . Anima­
tion: Jean Deschamps et Michel Dus­
sault. 

U N OPÉRA 
D E CALDCA LAVALLÉE 
Le dimanche 
11 février à llhOO 
L'opéra de CalLxa Lavallée, -The Indian 
Question • date de la période bosto­
nienne du compositeur et est présenté-
dans sa version originale. Animation: 
André Hébert. 

Suite canadienne 

À L'ÉCOUTE 
DE FERNAND LEDUC 
Le dimanche 
11 février à 20h00 
Entrevue de René Viau avec le peintre 
Fernand Leduc qui évoquera les dé­
buts de sa carrière, le Montréal des 
années 50 et les raisons qui Pont 
amené à s'exiler en France. 

Entretien 
LE JEAN BEAUDET 
QUARTET 
Le dimanche 
11 février à 22h00 
Concert enregistré dans le cadre du 
Festival International de Musique ac­
tuelle de Victoriaville 1989 avec le 
Jean Beaudet Quartet . Animat ion: 
Michel Benoit 

Jazz sur le vif 

MARGUERITE EN MAJEUR 
DE G E O R G K GUY 
Le dimanche 
11 février à 23h00 
Les comédiens Armand Desrosiers, So­
lange Morrisctte, Paul Massicotte, Yvon 
Barrette et Alberic Gallant interprètent 
•Marguerite en majeur», un texte d'un 

écrivain de Matane, Georges Guy. 
C R . P . L . h . 

CONCERT 
DE I A FRANCOPHONIE 
Le lundi 
12 février a 20h00 
Chaque année, la Communauté des 
Radios publiques de langue française 
organise un grand concert consacré 
aux oeuvres de compositeurs des qua­
tre pays membres: Belgique, France, 
Suisse et Canada. C'est l'Orchestre 
symphonique de Québec, sous la direc­
tion de son chef, Simon Streatfeild, qui 
présente le concert cette année. Pro­
gramme: Adagio pour quatuor d'or­

chestre (Gui l laume Lekeu); -Le Cac­
tus rieur et la demoiselle qui soutirait 
d'une soif insatiable- (Denys Bou-
liane); Symphonie no 3 -Liturgique-
(Arthur Honegger) et création d'une 
commande de la C.R.P.LF., «Poème 
pour orchestre» du compositeur fran­
çais Serge Nigg. Animation: Sophie 
Magnan. 

Billets disponibles dans les comptoirs 

Ticketron et au Palais Mçntcalm de 

Québec. Prix: 5 S. 

Radio-Concert 
CONCERT BACH 
Le mercredi 
14 février à léhOO 
Réjean Poirier, clavecin; Grégoire Jeay, 
flûte; Christine Moran, violon; Marga-
ret Little, viole de gambe. Concert 
Bach enregistré le 28 septembre 1989 
à la salle Claude-Champagne de l'Uni­
versité de Montréal. Animation: Janine 
Paquet. 

l e s Feux de la rampe 

LE THEATRE FRANÇAIS 
Le jeudi 
15 février à 19h00 
Qu'il soit le lieu des expériences les 
plus surprenantes ou du classicisme le 
plus rigoureux, le théâtre français re­
présente un univers foisonnant de 
grands créateurs. Une nouvelle série 
de 15 émissions intitulée «Le théâtre 
français dans tous ses états», réunit les 
propos d'auteurs, acteurs, metteurs en 
scène ou administrateurs. Interview: 
Serge Bureau. 
Les Chemins de la création 
JANINA FIALKOWSKA 
ET JAMES THOMPSON 
AVEC L'OSM 
Le jeudi 
15 février à 20h00 
Orchestre symphonique de Montréal, 
direction: Gregorz Nowak. Solistes: 
Janina Fialkovvska, piano; James Thomp­
son, trompette. Programme: Concerto 
pour trompette ( H é t u ) ; Concerto en 

la min. pour piano, op. 54 (Schu-! 
m a n n ) ; .«Schéhérazade» (R imsky-
Korsakov). Animation: Françoise.Da-
voine et Michel Keable. 
Radio-Concert 
SAMSON ET DAULLA 
Le samedi 
17 février à 13h30 
Le chef de l'Orchestre symphonique 
de Montréal, Charles Dutoit, dirige 
•Samson et Dalila» de Camille Saint-; 
Saëns. Une production exceptionnelle; 
qui met en vedette Placido Domingo-
et Shirley Verrett dans les rôles-titres.! 
Animation: Colette Mersy et Jean Des-; 
champs. Pour assister à cette émis­

sion, présentez-vous au Studio 12 de 

la Maison de Rcuiio-Catuuia à t\fùn{ 

tréal, 1400 est, boul. René-Lévesque; 

Niveau B. 

L'Opéra du MET 

Votre soirée.de télévision 
f: 

CHOK D'EMISSIONS 
par Louise Cou si nea u 

11:00 O GB © — Aujourd'hui d i ­
m a n c h e 
Un spécial Lac Meech où 
l'on a réuni autour d'une 
table trois survivants de la 
Commission Laurendeau-
Dunton: Roy Frith, Paul 
Lacoste et lean-Louis Ga­
gnon. 

14:00 © — D r e v e t vend la m è ­
che 
Un nouveau magazine 
pour les amateurs d'ani­
maux. 

19:30 (D — «Les H e u r e s p r é ­
cieuses» 
Un téléfilm émouvant, sur 
un scénario de Marie La-
berge, qui nous fait vivre 
les dernières heures de 
cancéreux dans un mou-
roi r. 

22:00 O O 09 — Scully r e n c o n ­
t r e 

L'ex-ministre et toujours 
copain de Pierre Trudeau, 
Marc Lalonde. 

23:25 O O CD — « L a R u é e v e r s 
l'or» 
Pour revoir Chaplin man­
ger ses bottines... 

HORAIRE REVISE 

1 6 : 3 0 O ® CD — P r o p o s e t c o n f i d e n ­

c e s 

Thérèse Casgrain (2e de 4). 

© 

© 

Œ) 
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18 h 00 
Téîejcjmal Découverte 

CBS News 

Golf (16h30) 

18 h 30 
Faut voir ca 

Newrprt 

SBC News 

The Magical World of Disney 

Jeunesse d'hier... 

Jeunesse d'hier... 

Newsline 

Ey e w itness News 

Télèjoumal/Découverte 

Ici Montréal 

Puise 

Téléjoumal/Découverte 

Passe-Partoul 

ABC News 

Pasw-Pariout 

19 h 00 19 h 30 
Star d'un soir 

60 Minutes 

The Magical World ol Oisney 

Family Hou r: The Road to Avonlea (6e de 13) 

La Belle et la béte 

La Belle et la béte 

Ronnie'N The Browns 

ABC News 

Heure bonne nouvelle 

Rira bien... 

Rira bien... 

Un sol ved Mystères 

Life GoesOn 

Star d'un soir 

La Belle et la béte 

Travel.Travel! 

Heure bonne nouvelle 

À plein temps 

Whetlof Fortune 

Chariie Brown 

AH Créatures Great and Small 

Les Carnets de Louise: Yves Jacques. 

Wonderworks 

Gourmandises (18ht 5) Le Divan 

Musique Vidéo 

Am. Fun. Home Videos 

Rira bien... 

Elvis 

Star d'un soir 

Degrassi 

20 h 00 20 h 30 
B. Dimanches: l'Autobus du showbusiness. 

Murder, She Wrote 

MyTwoDads Sister Kate 

Ken Oryden's Home Game (2e de 6) 

Salut! Hommage à Jean Grimaldi. 

Salut! Hommage à Jean Grimaldi. 

W-5 

Am. Fun. Home Videos Elvis 

B. Dimanches: l'Autobus du showbusiness. 

Salut! Hommage à Jean Grimaldi. 

W-5 

B. Dimanches: l'Autobus du showbusiness. 

C^é-cméma: l e * Heures prècteusts". 

Life GoesOn 

Degrassi 

Wild America 

Science amateure 

Naturescene 

Caméra 90 

Ail Créatures Great and Small 

Le Journal télévisé 

Transit 

Animaux du monde 

Am. Fun. Home Videos Elvis 

21 h 00 21 h 30 
Grossmann, Jones, Brassard & Compagnie 

22 h 00 
Le Télèjoumal 

22 h 30 
Scully (22h20) 

Movie: -Miracle Landing". 

Spécial Présenta t i n : Blind Fa'rth (1re de 2, suite mardi, 21 h) 

The Mills of Power (2e de 6) 

La Misère Des Riches en féte 

La Misère Des Riches en féte 

Sunday Report Venture (22h25) 

7 Jours 

7 Jours 

Spécial Présentation: Blind Faith (Ire de 2, suite demain, 21 h) 

Movie: uRobocopM. 

Grossmann, Jones, Brassard & Compagnie 

La Misère Des Riches en féte 

Le Télèjoumal Scully (22h20) 

7 Jours 

Spécial Présentation: Blind Faith (Ire de 2, suite demain, 21 h) 

Grossmann, Jones, Brassard & Compagnie 

LeClap Transitions 

Le Télèjoumal 

Lumières 

Scully (22h20) 

23 h 00 
Sports/Pol.prov. 

CBS News 

The Benny Hill Show 

Newswatch 

NouvellesTVA/Sports 

NouvellesTVA/Sports 

CTV Weekend News 

News/ABC News 

Sports /Pol.prov. 

NouvellesTVA/Sports 

CTV Weekend News 

Sports/Pol.prov. 

23 h 30 
Chaplin (23h25) 

ArsenioHall(23h15) 

Hamburger Hill 

Streetsof... (23h25) 

Frontières survie . 

Frontières survie 

Nightline 

Crimestoppers800 

Chaplin (23h25) 

Magazine Montréal 

Puise 

Chaplin (23h25) 

L'Indice Plus (durée: lh) 

Movie: "Robocop". 

Ciné-nostalgie: "AdhémiT. 

Nature: Huniers of The Sky. 

Spécial Dimanche: les Grandes Vacances. 

The Miracle Planet: Patterns in The Air. 

Apostrophes: Argent roi aux patrons stars. 

Dadabiz 

Teaiia Statu 

Le Monde du ski Sports 30 

Musique Vidéo 

M. Théâtre: After The War. Love and Kisses. 

Spécial Dimanche: Etes-vous raciste? 

M. Théâtre: After The War. Love and Kisses. 

La Chaîne d'eux Visiontario 

WishMeLuck 

Le Choc des idées 

Gros Méchant Show (21M5) 

Musique Vidéo 

Are You Seing Served 

Dem. Édition (22h58) 

Guttertlies 

Place publique (22h15) 

Nu Musik 

Rainman 

Hockey: les Blades de Saskatoon vs les Raiders de Prince Albert 

Haute Ftdflrtë (17h50) 

Conférence de presse 

ABC News 

A comme artiste 

Warof Worids (23h15) 

Le Lys et le triHium 

Poirot Four and Twenty Blackbirds. 

Sports Plus (23h04) 

Shelley 

Pyrénées... (23h15) 

Menick (23h35) 

Two's Company 

Le Journal (23h45) 

Musique Vidéo 

StormyMcrxJay 

L'Univers de la pèche Sports 30 

Scandale / Danger Haute Tension 

Blue Bonnets 

Tu tuefa s point (23h35) 

Changement de dernière heure. 
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SPECTACLES 

SUITE DE LA PAGE D 4 
P a l a c e ( 1 ) : 1 2 h, 1 4 h 1 5 , 1 6 h 30, 1 9 h , 
2 1 h 50. Couche ta rd sam., 23 h 55. 
P ine (4. Sainte-Adèle) . Tous les soirs, 2 0 h ; 
sam. , 1 8 h 4 5 , 2 1 h 4 5 . 
versa il le (3). Tous les soirs. 1 9 h 30. 2 1 h 3 0 ; 
sam. . d im. , 1 3 h 3 0 , 1 5 h 3 0 , 1 7 h 3 0 , 1 9 h 30, 
2 1 h 30. Couche ta rd sam., 23 h 30. 
H E A R T C O N D I T I O N 
Decar ie (2) . S a m . , d i m . , 1 3 h 1 0 , 1 5 h 1 0 , 
1 7 h 1 0 , 1 9 h 1 0 , 2 1 h 1 0 ; en sem. , 1 9 h 1 0 , 
2 1 b 1 0 . 
P lace A l e x i s - N i n o n ( 1 ) : 1 2 h 4 5 , 1 4 h 50 , 
16 h 55. 19 h. 21 il 1 0 ; sauf m e r e , le 14 fé­
vr ier : 1 2 h 4 5 , 1 4 h 5 0 . 1 6 h 55, 2 1 h 3 0 . 
H E N R Y V 
Cineplex centre-vi l le (6): 1 3 h, 1 6 h, 1 9 h. 
I M A X — G R A N D C A N Y O N A N D T H E D E E P E S T 
G A R D E N 
V ieux -Po r t . D u mar . au d im. , 1 2 h, 2 0 h 4 5 . 
I M A X — G R A N D C A N Y O N E T B E N T H O S 
V i e u x - P o r t . D u mar . au ven . , 1 0 h 1 5 , 1 3 h 45 , 
1 5 h 3 0 , 1 9 h ; sam., d im. , 1 3 h 4 5 . 1 5 h 3 0 , 
1 7 h 1 5 , 1 9 h. Dern ier spectacle v e n . , sam. , 
22 h 30. 
I N T E R N A L A F F A I R S 
D o r v a l (3) . S a m . , d i m . . 1 6 h 1 5 , 1 8 h 4 5 . 
2 1 h 1 5 ; tous les soirs. 1 8 h 45, 2 1 h 1 5 . 
Palace (2 ) : 1 3 h 1 0 , 1 5 h 50, 1 8 h 30 . 2 1 h. 
Dern ier spectacle sam. . 23 h 35. 
Versailles (4). S a m . , d im . , 1 4 h 20, 1 8 h 30, 
21 h ; , tous les soirs. 1 8 h 30, 2 1 h. Dern ie r 
spectacle sam., 2 3 h 2 0 . 
P ine<5, Sainte-Adèle) . S a m . , 1 8 h 4 5 , 2 1 h 4 5 ; 
tous (es soirs, 20 h. 
J A C K & J I L L (2) 
C inéma l 'Amour . 1 2 h 20 , 1 5 h 20 . 1 6 h 20 , 
2 1 M 20. 
J A M E S B O N D 0 0 S E X E (2) 
E v e r 1 1 h 2 5 , 1 5 h 1 5 . 1 9 h 05. 
J É S U S D E M O N T R É A L 
C inep lex centre-v i l le- (3): 1 3 h 4 5 , 1 6 h 1 5 . 
1 9 h 0 5 . 21 h 3 5 ; sauf mere , le 1 4 févr ier : 
1 6 h 1 5 . 1 9 h 05. 2 1 h 35. 
J E T O F F R E M O N C O R P S 
Carré Saint-Louis: 1 1 h 3 0 , 1 5 h 2 5 , 1 9 h 1 5 . 
L I A I S O N S M A S Q U É E S ( L E S ) 
E v e : 1 2 h 4 0 . 1 6 h 30. 2 0 h 20 . 
L I O N S 89 F E S T I V A L I N T E R N A T I O N A L D U F I L M 
P U B L I C I T A I R E -
C a r r e f o u r d u N o r d ( 2 ) . S a m . , d i m . . 1 4 h, 
1 6 h 1 5 . 1 9 h, 2 1 h 1 5 ; en sem. , 1 9 h, 2 1 h 1 5 . 

L I T T L E M E R M A I D ( T H E ) 
Dorva l (3). S a m . , d im . . 1 3 h. 
Fa l r v i ew ( 1 ) . Tous les jours. 1 3 h 3 0 , 1 5 h 1 5 , 
1 7 h. 
Palace (3). Tous les jours, 1 3 h 0 5 , 1 5 h 05 . 
L O O K W H O ' S T A L K I N G 
L o e w s ( 5 ) : 1 3 h , 1 5 h, 1 7 h, 1 9 h 0 5 . 
L O O S E C A N N O N S 
Dorva l (2). Tous les soirs, 1 9 h 1 0 , 2 1 h 1 5 ; 
s a m . , d i m . , 1 3 h, 1 5 h . 1 7 h 0 5 , 1 9 h 1 0 , 
2 1 h 1 5 . 
Laval (2) . Tous les soirs. 1 9 h 20 . 2 1 h 4 0 ; 
sam. . d im . . 1 2 h 50. 1 5 h. 1 7 h 1 0 . 1 9 h 20 . 
2 1 h 4 0 . Couche ta rd sam. . 2 3 h 55 . 
L o e w s (2): 1 3 h , 1 5 h 0 5 , 1 7 h 1 0 , 1 9 h 1 5 , 
2 1 h 2 0 . Couche ta rd sam. , 2 3 h 30 . 
M O N D E S A N S P ÎT I t U N I 
C o m p l e x e Oesjardins (2 ) : 1 3 h 2 0 , 1 5 h 2 0 . 
1 7 h 2 0 . 1 9 h 2 0 , 2 1 h 2 0 . 
M O N S I E U R H I R E 
Paris ien ( 1 ) : 1 7 h 1 5 , 1 9 h 2 0 , 2 1 h 20 . 
M O N X X - i è m e S I È C L E 
Paris ien (2): 1 2 h 30 , 1 4 h 4 5 , 1 7 h, 1 9 h 1 5 , 
2 1 h 30 . , 
M U S I C B O X 
C i n é m a V (2) . S a m . , d i m . . 1 3 h . 1 5 h 4 5 . 
1 8 h 4 5 , 2 1 h 3 0 ; t o u s les soi rs , 1 8 h 4 5 . 
2 1 h 30 . 
Palace (4) : 1 3 h, 1 5 h 50. 1 8 h 35. 2 1 h 1 0 . 
Dern ie r spectacle sam. . 2 3 h 4 0 . 
M U S I C B O X ( V . f . ) 
P a r i s i e n ( 7 ) : 1 3 h 0 5 , 1 5 h 5 0 , 1 8 h 3 0 . 
2 1 h 1 5 . Dern ier spectacle sam. , 23 h 4 5 . 
Imperial ( 1 ) . S a m . , d im . , 1 3 h, 1 6 h, 1 9 h, 
2 1 h 4 0 ; tous les soirs, 1 9 h. 2 1 h 4 0 . 
N O C E B L A N C H E 
Cineplex centre-vi l le (4) : 1 3 h, 1 5 h. 1 7 h. 
1 9 h 1 5 . 2 1 h 1 5 . 
O N G O L D E N B L O N D E 
G u y : 1 1 h 30 . . 14 h 1 6 , 1 7 h 0 2 , 1 9 h 4 8 . 
O U R S il) 
D u P la teau (2): 1 3 h 1 5 , 1 5 h 1 5 , 1 7 h 1 5 . 
Jean-Ta lon . S a m . , d im . , 1 3 h, 1 5 h, 1 7 h. 
P A R T Y ( L E ) 
C i n é m a Cap i t o l (3, D r u m m o n d v i l l e ) . S a m . , 
1 3 h 3 0 . 1 9 h. 2 1 h 3 0 ; d im. . 1 3 h 30 . 1 6 h. 
1 9 h. 2 1 h 3 0 ; en sem. , 1 9 h, 2 1 h 30. 
Greenf ie ld (2). S a m . , d i m . , 1 4 h 45 . 1 9 h 05. 
2 1 h 3 0 ; t ous les soirs, 1 9 h 05 . 2 1 h 30 . 
Jean -Ta lon : 1 9 h 1 5 . 2 1 h 1 5 . 
J o l i e t t e (2). S a m . , d i m . , 1 3 h 30. 1 6 h, 1 9 h. 
2 1 h 3 0 ; en sem. , 1 9 h. 2 1 h 30 . 
L a v a l ( 5 ) . S a m . , d i m . . 1 2 h 2 0 . 1 4 h 3 0 . 
1 6 h 5 0 . 1 9 h 1 0 . 2 1 h 3 0 ; t o u s les so i rs . 
1 9 h 1 0 . 2 1 h 3 0 . D e r n i e r s p e c t a c l e v e n . , 
sam. , m inu i t . 
L e Par is (3 . Sa in t -Hyac in the) . S a m . , d i m . . 
1 3 h 1 5 . 1 5 h 2 0 . 1 9 h 1 5 , 2 1 h 2 0 ; t ous les 
soirs. 1 9 h 1 5 , 2 1 h 2 0 . 

S
 " G u i d e C i n é m a C i n e p l e x O d é o n 

Pour information êppvlv/ : £Q23ÀIE^ Car t ts Acceptée» 

8 4 9 - F I L M i ^ i s ? ™ , 

L E F I L M A L ' A F F I C H E D É B U T E D I X M I N U T E S A P R È S C H E U R E I N D I Q U É E D A N S L ' H O R A I R E . 

D U 9 A U 1 5 F E V R I E R 1 9 9 0 

L E F A U B O U R G 
1 6 1 6 oues t un? S l e - C a l h i T i n e 

E N N E M I E S A L O V E 8 T O R Y ( 1 4 o m ) 
Oo lby Stéréo / 1 : 3 0 - 4 : 1 0 - 7 : 0 0 - 9 : 2 5 
T H E W A R O F T H E R O S E S ( 1 4 an t ) 
Do lby S t é r é o / 2 : 0 0 - 4 : 3 0 • 7 : 1 0 - 9 : 3 0 
T R E M O R S (14 ans) Oo lby Stéréo 
1 : 3 0 - 3 : 3 0 - 5 :30 - 7 : : 3 0 - 9 : 4 0 

E k c . Mere. 1 4 F é v . : 1 : 3 0 • 3 : 3 0 - 5 : 3 0 - 9 : 4 0 
A L W A Y S ( Q ) Oo lby Stéréo 
1 : 4 0 - 4 : 2 0 - 7 : 0 0 - 9 : 2 0 

P L A C E A L E X I S - N I H O N 
M c l f O A lw . i te r 

H E A R T C O N D I T I O N (14 a m ) Do lby Stéréo 
12:45 - 2:50 - 4:55 - 7:00 - 9:10 
E k c . Mere. 14 F e v . : 12:45 • 2:50 - 4:55 • 9:30 
S K I P A T R O L ( G ) O o l b y Stéréo 
1:15 - 3 : 1 5 - 5 : 1 5 - 7 : 1 5 - 9 : 1 5 
E k c . Jeud i 15 F é v . : 1:15 - 3:15 » 5:15 - 9:15 
B A C K T O T H E F U T U R E "2 ( Q ) 
V . 4 5 - 4 : 1 5 - 7 : 0 0 - 9 : 3 0 

É G Y P T I E N 
1455 rue Pee l 

B O R N O N T H E 4 T H O F J U L Y (18 ant ) 
Do lby Stéréo / 1 : 0 0 - 4:00 • TjOO • 9:45 
B A N D I N I ( G ) Do lby Stéréo (v. anglaise) 
1:00- 3 : 0 0 - 5 : 1 5 - 7 : 2 0 - 9 : 3 0  
R O M E R O ( G ) Do lby Stéréo (v. anglaise) 
2 : 0 0 - 4 : 3 0 - 7 : 1 5 - 9 : 3 5 

P O I N T E - C L A I R E 
6 3 6 1 . T r a n s - C a n a d i e n n e 

E N N E M I E S A L O V E S T O R Y (14 ans) 
Oo lby Stéréo 
S a m . et D i m . : 2:00 - 4:30 • 7:00 • 9:30 
S e m . : 7:00 - 9:30  
B A C K T O T H E F U T U R E » 2 ( G ) Do lby Stereo 
S a m . et D i m . : 2:30 - 4:45 - 7:00 • 9:20 
S e m . : 7:00 - 9:20  
T R E M O R S (14 ans) Oo lby Stéréo 
S a m . et D i m . : 1:05 • 3:05 • 5:05 • 7:05 • 9:05 
S e m . : 7:05 - 9:05  
T H E W A R O F T H E R O S E S (14 ans) 
Oo lby Stereo 
S a m . et D i m . : 1:40 - 4:20 - 7:20 • 9:40 
S e m . : 7 : 2 0 - 9:40  
B O R N O N T H E 4 T H O F J U L Y (18 ans) 
Do lby Stereo 
S a m . et D i m . : 1:00 • 4:00 • 7:00 • 9:50 
S c m : 7 . 0 0 - 9:50  

• S K I P A T R O L ( G ) Do lby Stéréo 
S a m . et D i m . : 1:10 • 3:10 - 5:10 • 7 :10 • 9:10 
S e m : 7 : 1 0 - 9 : 1 0 

B O N A V E N T U R E 
P l a c e B o n a v e n t u r e 

B O R N O N T H E 4 T H O F J U L Y (18 ans) 
D i m . : 1:00 - 4:00 - 7:00 - 9:45 
S a m , et S e m . : 7:00 - 9:45 
B A C K T O T H E F U T U R E » 2 ( G ) 
D i m . : 2:00 -4 :30 - 7 : 1 5 -9:30 
Sam. el S e m . : 7 : 1 5 - 9:30 

C E N T R E - V I L L E 
2 0 0 1 . Un iwcrs i lc . S ta t i on Me t ro M c G i 

A U S T R A L I A ( G ) (v. anglaise) 
1 : 1 5 - 3 : 4 5 - 7 : 0 S . 9 : 2 5  

• L A V I E E T R I E N D ' A U T R E ( G ) 
1 : 1 0 - 3 : 5 5 - 6 : 4 0 - 9 : 2 5  

' J É S U S O E M O N T R É A L (14 ans) 
** (v.o. avec sous-titres anglais) 

1 : 4 5 - 4 : 1 5 - 7 : 0 5 - 9 : 3 5 
E k c . Mere. 14 F é v . : 4 :15 - 7.0S • 9:35  
N O C E B L A N C H E ( 1 4 ana) 
1 : 0 0 - 3 : 0 0 - 5 : 0 0 - 7 : 1 5 - 9 : 1 5  
R E V O L U T I O N F R A N Ç A I S E « 1 ( G ) 
" L E S A N N É E S L U M I È R E " 
1 : 1 5 - 5 : 1 5 - 8 : 3 0  
H E N R Y V (14 a n s ) / 1 : 0 0 - 4:00 - 7:00  
S H O C K E R (18 ans) (v. Irançalse) / 9:40 
C R U I S I N G B A R (14 ans) 
1 :05- 3:05- 5 : 0 5 - 7 : 0 5 - 9 : 0 5  
L A G U E R R E O E S R O S E (14 ans) Do lby Stéréo 
1 : 3 0 - 4 : 1 0 - 7 : 1 0 - 9 : 3 0 
R E V O L U T I O N F R A N Ç A I S E « 2 (14 ans) 
" L E S A N N É E S T E R R I B L E S " 
1:30 - 5:30 • 8:45 

D E C A R I E 
6900 b o u l D e c a r i e 

B O R N O N T H E 4 T H O F J U L Y (18 ans) 
O o l b y Stéréo 
S a m . a l D i m . : 1:00 - 4:00 - 7:00 - 9:40 
S a m . : 7 : 0 0 - 9 : 4 0  
H E A R T C O N D I T I O N (14 ans) 
S a m . a l D i m . : 1 :10 • 3:10 - 5:10 - 7 : 1 0 - 9:10 
S a m . : 7 : 1 0 - 9 : 1 0 

B E R R I 
1?80 . rue S t - D e m i . *, . . . . . . 

R I P O U X C O N T R E R I P O U X ( G ) c o u p o n . t t 
1:00 - 3 :10 - 5:20 - 7:30 - 9 :40 i» i t»» ip<» tc r rafaseï 
V A L M O N T (14 ans) D o l b y Stéréo 
(v. Irançalse) / 1 : 0 0 • 3:45 - 7.00 - 9:30  
T A N G O E T C A S H ( 1 8 ans) O o l b y Stéréo 
1:15 - 3 : 1 5 - 5 : 3 0 - 7:45 - 9:4S  
R E T O U R V E R S L E F U T U R «2 ( G ) Do lby Stereo 
1 : 0 0 - 3 : 1 5 - 5 : 3 0 - 7 : 4 5 -9 :50  
C I N É M A P A R A O I S O ( G ) (v. française) 
1:30 - 4:00 - 7:00 - 9:30 

C O M P L E X E O E S J A R D I N S 
I I . I M I . I •"• 1 

R O M E R O (14 ans) O o l b y Stereo 
(v. f rança ise) /1 :00 • 3:10 - 5:20 - 7:30 - 9:40 
U N M O N D E S A N S P I T I É ( G ) 
1:20 - 3:20 - S:20 - 7:20 • 9:20  
B A N D I N I ( G ) Stéréo (v. française) 
1:00 - 3:00 - 5:05 - 7 : 1 5 - 9:25 
E k c . Mere. 14 F é v . : 1:00 - 3:00 - 5:05 - 9:25 
A U S T R A L I A ( G ) (v. française) 
2:00 - 4:45 - 7 :15 - 9:30 . 

C R E M A Z I E 
8 6 1 0 . rue S t - O e m s 

L A G U E R R E O E S R O S E ( 1 4 ans) O o l b y Stéréo 
S a m . et D i m . : 2 : 0 0 - 4 : 1 5 - 7:00 - 9:10 
S e m . : 7 : 0 0 - 9 : 1 0 

L E D A U P H I N 
2396 est. rue B e a u h i e n 

R I P O U X C O N T R E R I P O U X ( G ) 
S a m . et O l m . : 1:00 • 3:10 • 5:20 • 7:30 • 9:40 
S e m . : 7:00 - 9:15 Coupons et jajstéirpassa» cetut»» 

S E X E . M E N S O N G E S E T V I D É O (14 a n t ) 
D o l b y Stéréo 
S a m , et D i m . : 3:30 - 9:00 / S a m . : 9:10  
C R U I S I N G B A R (14 ans) O o l b y Stéréo 
S a m . at D i m . : 1:30 • 7.-00 / S a m . : 7 : 1 0 

L O N G U E U I L 
P l a c e L o n g u e u i l • m." oues t rue S l - L a u r e n I 

R E T O U R V E R S L E F U T U R » 2 ( G ) 
S a m . at D i m . : 1:30 - 4:30 - 7 : 1 0 - 9:30 
S a m . : 7 : 1 0 - 9 : 3 0  
C R U I S I N G B A R (14 a n t ) 
S a m . al O l m . : 1 :15 • 3:15 - 5:15 - 7 : 1 5 • 9:15 
S e m . : 7:15 - 9:15 

B R O S S A R D 
M.ni cM.i.vi . 6600. bou t Taschéreau 

L A G U E R R E D E S R O S E (14 ans) 
S a m . at D i m . : 2:00- 4:25 - 7.00 - 9.25 
S a m . : 7.-00-8^25  
R I P O U X C O N T R E R I P O U X ( G ) 
S a m . al O i m . : 1:00 - 3:10 • 5:20 • 7:30 • 9:40 
S a m . : 7 : 1 0 - 9:30 covpom t i l a u i e i - p m t r refusés 
T A N G O E T C A S H ( 1 8 a n t ) O o l b y Stéréo 
S a m . él D i m . : 1:45 - 4:30 - 7 :10 • 9:30 
S e m . : 7 : 1 0 - 9:30 

C A R R E F O U R L A V A L 
2330 bout L e Carrefour 

S H O C K E R (18 a n t ) (V. française) 
S a m . at D i m . : 1:50 - 4 :15 • 7:00 • 9:20 
S a m . : 7:00 - 9:20  
T H E W A R O F T H E R O S E S (14 a n t ) 
O o l b y Stéréo 
S a m . et D i m . : 1:3S • 4:20 • 7:00 • 9:15 
S a m . : 7 : 0 0 - 9 : 1 5  
L A G U E R R E O E S R O S E (14 an t ) D o l b y Stereo 
S a m . at D i m . : 1 : 4 5 - 4:30 • 7 : 1 0 • 9:35 
S e m . : 7 : 1 0 - 9 : 3 5 
R O M E R O (14 ans) (v. française) 
S a m . et D i m . : 2:00 • 4:35 • 7 : 1 5 • 9:30 
S a m . : 7 : 1 5 - 9 : 3 0 
B O R N O N T H E 4 T H O F J U L Y (18 ans) 
D o l b y Stéréo 
S a m . at D i m . : 1:05 - 4:05 • 7:05 • 9:45 
S a m . : 7 : 0 5 - 9 : 4 5  
T A N G O E T C A S H ( 1 8 a n t ) Oo lby S t i r é o 
S a m . et D i m . : 1:55 - 4:30 - 7:05 • 9:25 
S e m . : 7:05 - 9:25 

P a r i s i e n ( 4 ) : 1 2 h 1 0 . 1 4 h 2 0 . 1 6 h 4 5 . 
1 9 h 1 0 . 2 1 h 3 0 . D e r n i e r spec tac lo s a m . , 
23 h 4 0 . 
Rex (2. Sa in t - Je rôme) . Sam. , d im. , 13 h 30. 
1 5 h 30. 1 7 h 30. 1 9 h 30. 21 h 3 0 ; tous les 
soirs. 1 9 h 30. 21 h 30. 
Versailles (2). S a m . , d im. . 1 2 h 35. 1 4 h 4 0 . 
1 6 h 50. 1 9 h, 2 1 h 1 5 ; t ous les soirs. 1 9 h. 
21 h 1 5 . Dern ier spectacle sam. , 23 h 20. 
P A S S I O N S T O U R M E N T E E S 
D u P l a t e a u ( 2 ) . T o u s les so i rs . 1 9 h 1 5 . 
21 h 1 5 . 
P A T R O U I L L E E N F O L I E ( L A ) 
Capi to l (2. D rummondv i l l e ) . S a m . . 1 3 h 30. 
1 9 h. 2 1 h 3 0 ; d i m . . 1 3 h 3 0 . 1 6 h, 1 9 h, 
21 h 3 0 ; en sem.. 1 9 h, 21 h 30. 
G r e e n f i e l d ( 1 ) . S a m . , d i m . . 1 2 h 50. 1 5 h. 
1 7 h 1 0 . 1 9 h 2 0 , 2 1 h 3 0 ; t o u s los soi rs , 
1 9 h 20 , 21 h 30. 
L a v a l ( 1 ) . S a m . , d i m . , 1 2 h 4 0 . 1 4 h 4 0 . 
1 6 h 50. 1 9 h. 21 h 1 0 ; tous les soirs. 1 9 h. 
2 1 h 1 0 . Dern ier spectac le sam. , 2 3 h 50. 
Un ivers i té . Sam. , d im . . 1 3 h, 1 5 h, 1 7 h. 1 9 h. 
21 h ; tous les soirs, 1 9 h, 2 1 h. 
Versa i l les ( 1 ) . S a m . , d i m . , 1 3 h, 1 5 h 1 0 , 
1 7 h 2 0 . 1 9 h 2 0 . 2 1 h 3 0 ; t o u s les soi rs . 
1 9 h 2 0 , 2 1 h 30 . D e r n i e r spectac le s a m . , 
23 h 30 . 
P E T I T E S I R È N E ( L A ) 
Greenf ie ld (2). S a m . , d im . . 1 2 h 4 5 . 1 7 h 05 . 
Laval (3). S a m . , d im . , 1 3 h, 1 7 h 1 0 . 
Parisien ( 1 ) . Tous les iours, 1 3 h. 1 5 h. 
Versailles (4) . S a m . , d i m . . 1 2 h 3 0 , 1 6 h 30. 
P L U I E N O I R E 
P a r i s i e n (3 ) : 1 3 h 1 0 , 1 5 h 4 5 , 1 8 h 3 0 , 
2 1 h 1 0 . 
P U B L I C I T É 89 
Par i s ien (5 ) : 1 3 h. 1 5 h. 1 7 h 05 . 1 9 h 1 5 , 
2 1 h 35 . Dern ie r spectacle sam., 23 h 35. 
P U C E L L E S E N E X T A S E 
Car ré Saint -Louis : 1 4 h 0 5 . 1 7 h 5 5 . 2 1 h 50 . 
R E A L M E N E A T A T K E I S H A 
C inéma l 'Amour : 1 0 h 55. 1 3 h 55. 1 6 h 55. 
1 9 h 55 . 
R E T O U R V E R S L E F U T U R (2) 
Ber r i (4 ) . 1 3 h. 1 5 h 1 5 . 1 7 h 30 . 1 9 h 4 5 . 
2 1 h 50. 
C inema d e Paris (2. Trois-Rivieres). S a m . , 
d im . , 1 3 h 30. 1 6 h. 1 9 h. 21 h 3 0 ; en sem. . 
1 9 h. 2 1 h 30. 
C o m m o d o r e . S a m . , d im . , 1 3 h 3 0 , 1 6 h, 1 9 h. 
2 1 h 1 5 ; e n sem. , 1 9 h, 21 h 1 5 . 
Jo l i e t t e (3). S a m . , d im . . 1 3 h 30. 1 6 h, 1 9 h. 
2 1 h 3 0 ; en sem. , 1 9 h, 2 1 h 30; lun., 1 2 fé­
vr ier , aucune représenta t ion . 
Laval 2000 ( 1 ) . S a m . , d im . , 1 4 h, 1 6 h 3 0 . 1 9 h. 
2 1 h 0 5 ; e n sem. . 1 9 h. 2 1 h 05 . 
Longueui l ( 1 ) . S a m . , d i m . . 1 3 h 30. 1 6 h 30 . 
1 9 h 1 0 , 2 1 h 3 0 ; en sem. . 1 9 h 1 0 . 21 h 30 . 

L A V A L 2 0 0 0 
Centre 2000 . 3195 ouest, boul. S l M a r l i n 

R E T O U R V E R S L E F U T U R " 2 ( G ) Oo lby Stéréo 
S a m . et D i m . : 2:00 - 4 :30 - 7:00 • 9:05 
S e m . : 7 .00 -9 :05 

5 : 1 5 - 7 : 2 5 - 9 . 2 0 
C R U I S I N G B A R ( 1 4 ans) 
S a m . et O l m . : 1 : 3 0 • 3 : 2 5 
S c m . : 7 : 2 5 - 9 : 2 0 

A S T R E 
9480. Bout Lacordaire 

T A N G O E T C A S H (18 a n t ) O o l b y Stéréo 
S a m . et O i m . : 1:00 • 3:05 - 5:10 • 7 :15 • 9:30 
S e m . : 7 : 0 0 - 9 : 1 0  
R O M E R O ( 1 4 ans) (v. française) 
S a m . et O i m . : 1:00 • 3:00 • 5:00 • 7:00 • 9:00 
S u m . : 7 : 0 0 - 9 : 0 0  
B O R N O N T H E 4 T H O F J U L Y (18 ans) 
Do lby Stereo 
S a m . et O i m . : 1 0 0 • 4:00 • 7:00 • 10:00 
S e m : 7:00 - 9:50  
T H E W A R O F T H E R O S E S (14 ans) 
S a m . et O i m . : 12:30 • 2:45 • 5:00 • 7 :15 • 9:30 
S e m . : 7 : 0 0 - 9:30 

L E P A R A D I S 
8215. rue Hocbe laga 

L A G U E R R E D E S R O S E (14 ans) 
O o l b y Stereo 
S a m . et O i m . : 12:30 - 2:45 - 5:00 - 7 :15 • 9:30 
S c m . : 7:00 - 9:30  
T A N G O E T C A S H (18 ans) 
S a m . et O i m . : 1:00 - 3:00 • 5:00 • 7:00 • 9:00 
S e m . : 7 : 1 5 - 9 : 2 0  
R E T O U R V E R S L E F U T U R " 2 ( G ) 
S a m . et D i m . : 1:00 - 3:05 - 5:10 - 7 : 1 5 
S e m . : 7 : 0 0 - 9:00 

9 : 2 0 

C O M M O D O R E . 
5 7 8 0 . boul G o u i n ouest. Cartierville 

R E T O U R V E R S L E F U T U R « 2 ( G ) 
7 : 0 0 - 9 : 1 5 S a m . et D i m . : 1:30 

S a m : 7 : 0 0 - 9 : 1 5 
4 : 0 0 

PHIUm NOIRKT T l l l l H K Y I H I K MI I'll 
G U Y M A K I H A M ) . BVZ 

R i p o u x 
C O N T R E 

R I P O U ^ T P G J J 
Berri, Dauphin, Brossard, Trois-

Rivières, St-Jean, Drummondville 

L A GUERRE DES ROSI 
• ( • K O * ' « o , ; . u - O f 

ÏÏfWAJOÏtlEfU5 J*GJ 
Centre-Ville, Crémazie, Brossard, 

Carrefour Laval, Paradis 

U N R I O N D E 
S A N S P I T I É • E R I C R O C H A N T 

Complexe Oesjardins 

E n e m i e s , A 
I o v E S t o r y 

F a u b o u r g , P o i n t e - C l a i r e 
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VERSION ORIGINALE 
ANGLAISC 

FAYE DUN AWAY 

T 
UN M L M DE D O M I N I Q U E D E R S O B E R E 

V. O . ; Egyptien 
V. F . : Complexe Desjardins 

Paradis 13). S a m . , d im. . 1 5 h. 1 5 h 05 1 7 h 1 0 . 
1 9 h 1 5 . 2 1 h 2 0 ; en sem. , 1 9 h. 2 1 h. 
R E V O L U T I O N F R A N Ç A I S E — L E S A N N É E S 
L U M I E R E 
C inep lex cent re-v i l le (5): 1 3 h 1 5 , 1 7 h 1 5 , 
20 h 30 . 
R É V O L U T I O N F R A N Ç A I S E - L E S A N N É E S 
T E R R I B L E S 
C inep lex cent re-v i l le (9): 1 3 h 30 , 1 7 h 30, 
20 h 4 5 . 
R I P O U X C O N T R E R I P O U X 
Ber r i ( 1 ) : 1 3 h. 1 5 h 1 0 , 1 7 h 2 0 , 1 9 h 30. 
2 1 h 4 0 . 
B r o s s a r d (2 ) . S a m . , d i m . , 1 3 h. 1 5 h 1 0 , 
1 7 h 20 . 1 9 h 30, 21 h 4 0 ; e n sem. , 1 9 h 1 0 , 
2 1 h 30. 
Cap i to l (4. Drummondv i l l e ) . S a m . , 1 3 h 30, 
1 9 h, 2 1 h 3 0 ; d i m . , 1 3 h 3 0 . 1 6 h, 1 9 h, 
2 1 h 3 0 ; en sem. . 1 9 h, 2 1 h 30 . 
C i n e m a d e Paris C i , Trols-Rivieres). S a m . . 
d im . , 1 3 h. 1 5 h 1 0 , 1 7 h 2 0 , 1 9 h 30. 21 h 4 0 ; 
en sem. . 1 9 h 1 0 , 21 h 30. 
D a u p h i n ( 1 ) . S a m . , d i m . . 1 3 h. 1 5 h 1 0 , 
1 7 h 2 0 . 1 9 h 30 , 2 1 h 4 0 ; e n s e m . , 1 9 h, 
2 1 h 1 5 . 
R O G E R & M E 
Palace (5). 1 3 h 0 5 , 1 5 h 1 5 . 1 7 h 2 5 , 1 9 h 35, 
2 1 h 4 5 . Dern ier spectacle sam. , 2 3 h 55. 
D u Parc (2). S a m . , d im. , 1 3 h 30, 1 5 h 30, 
1 7 h 30 . 1 9 h 30 , 2 1 h 3 0 ; t o u s les soirs, 
1 9 h 30. 21 h 30. 

R O M E R O 
A s t r e (2). S a m . , d im. . 1 3 h, 1 5 h, 1 7 h, 1 9 h, 
2 1 h ; en sem. . 1 9 h, 21 h. 
car re four Lavai (4). Sam. , d i m . , 1 4 h, 1 6 h 35, 
1 9 h 1 5 . 2 1 h 3 0 ; en sem. , 1 9 h 1 5 , 2 1 h 30. 
C inema E g y p t i e n (3); 1 4 h, 1 6 h 30, 1 9 h 1 5 . 
2 1 h 35. 
C o m p l e x e D e s j a r d i n s ( 1 ) : 1 3 h. 1 5 h 1 0 . 
1 7 h 2 0 . 1 9 h 30. 21 h 4 0 . 

S E X E . M E N S O N G E S E T V I D É O 
Dauph in (2). Sam. , d im. , 1 5 h 30 , 2 1 h ; en 
sem. . 21 h 1 0 . 

S H O C K E R 
C a r r e f o u r L a v a l ( 1 ) . S a m . , d i m . , 1 3 h 50 . 
1 6 h 1 5 . 1 9 h. 21 h 2 0 ; en sem. . 1 9 h, 21 h 20. 
Cineplex centre-vi l le (7 ) : 2 1 h 4 0 . 

SKI P A T R O L 
P lace A l e x i s - N i n o n (2 ) : 1 3 h 1 5 . 1 5 h 1 5 . 
1 7 h 1 5 . 19 h 15 . 21 h 1 5 ; sauf jeudi 15 fé­
vrier: 1 3 h 1 5 . 1 5 h 1 5 . 1 7 h 1 5 . 21 h 1 5 . 
Pointe-Clai re (6) S a m . , d im. . 1 3 h 1 0 . 15 h 1 0 . 
1 7 h 1 0 . 1 9 h 1 0 . 21 h 1 0 ; en s e m , 1 9 h 1 0 . 
21 h 1 0 . 
S O C I É T É O E S P O E T E S D I S P A R U S ( L A ) 
D u Plateau (1 ) : 1 4 h. 1 6 h 3 0 . 1 9 h. 21 h 20 
S T A N L E Y & IRIS 
Fa i rv iew (2). Tous les soirs. 1 9 h 05. 21 h 2 0 : 
sam. . d im. . 1 2 h 30. 1 4 h 45 . 1 7 h. 1 9 h 05. 
21 h 20. 
Greenf ie ld (3). Tous les soirs. 1 9 h. 21 h 2 0 ; 
s a m . . d i m . . 1 2 h. 1 4 h 2 0 . 1 6 h 4 0 . 1 9 h. 
21 h 20. 
Imper ia l : 1 2 h 50 . 1 5 h. 1 7 h 1 0 . 1 9 h 20. 
2 1 h 30. 
Pine ( 1 . Sa ln te-Adele i . Tous les soirs. 20 h 3 0 ; 
sam. . 19 h 1 5 . 2 2 h. 
S T E E L M A G N O L I A S 
L o e w s (5). Tous les soirs. 21 h 1 0 . Dernier 
spectacle sam., 25 h 30 . 
S T E L L A 
Dorva l (4). Tous les soirs. 1 8 h 50. 21 h 3 0 ; 
sam.. d im. . 1 3 h 3 0 . 1 6 h 1 0 , 1 8 h 50, 21 h 30. 
D u P a r c ( 1 ) . S a m . , d i m . . 1 3 h. 1 5 h 1 0 . 
1 7 h 1 5 . 1 9 h 20 . 2 1 h 3 0 ; t ous les soirs. 
1 9 h 20. 2 1 h 30. 
L u e w s 11) : 1 2 h 30. 1 4 h 4 5 . 1 7 h. 1 9 h 20. 
21 h 40. Dern ier spectac le sam 23 h 50. 

S T E L L A (v. f . ) 
Imperial (2). Tous les soirs. 1 9 h 30. 
sam.. d im. . 1 3 h 3 0 . 1 5 h 3 0 . 1 9 h 30. 
O m e g a (2. Longueui l ) . V e n . , 1 9 h 30. 
sam.. d im. . 1 3 h. 1 5 h 1 0 . 1 7 h 20. 
21 h 3 0 ; lun. a jeu.. 2 0 h. 
Parisien (6): 1 3 h 30. 1 6 h. 1 8 h 50. 2 1 h 25. 
Dern ier spectacle sam. , 23 h 4 5 . 
Rex ( 1 . Sa in t -Je rôme) . T o u s les soirs. 
21 h 1 5 ; sam. .d im. . 1 3 h 1 5 . 1 5 h 1 5 . 
1 9 h 1 5 . 2 1 h 1 5 . 
Versailles (6). Tous les soirs. 1 9 h 1 5 . 
sam.. d im. . 1 2 h 4 5 . 1 4 h 50 . 1 7 h. 
21 h 30. Dernier spectacle sam. . 23 h 

T A N G O & C A S H 
A s t r e ( 1 ) . Sam. , d im . . 1 3 h. 1 5 h 05. 1 7 h 1 0 . 
1 9 h 1 5 . 21 h 3 0 ; en sem. . 1 9 h. 21 h 1 0 . 

21 h 3 0 ; 
2 1 h 30. 
21 h 3 0 ; 
19 h 30. 

1 9 h 1 5 . 
1 7 h 1 5 . 

2 1 h 3 0 ; 
1 9 h 1 5 . 
30. 

Berr i t5l: 1 3 h 15 , 15 h 1 5 . 17 h 30. 1 9 h 45 
21 h 45 . 
Brossard (3) Sam. , d im.. 1 3 h 45. 1 6 h 30. 
19 h 1 0 . 2 1 h 3 0 ; en sem.. 1 9 h 1 0 . 21 h 30. 
Carre four du N o r d 1 1 , Sa in t -Jerome) . S a m . , 
d im. . 1 4 h 1 5 . 1 6 h 35. 19 h 1 5 . 21 h 3 0 ; en 
sem. . 1 9 h 1 5 . 2 1 h 30. 
C a r r e f o u r L a v a l (6) . S a m . , d i m . . 1 3 h 55 . 
1 6 h 30. 19 h 05. 21 h 2 5 ; en sem. . 1 9 h 05 . 
21 h 25 . 
C i n e m a Cap i t o l (2. D r u m m o n d v i l l e ) . S a m . , 
1 3 h 30. 1 9 h. 21 h 30 ; d im.. 1 3 h 30. 1 6 h. 
19 h. 2 1 h 3 0 ; en sem. . 1 9 h. 21 h 30. 
Fleur d e Lys (Trois-Rivieres). Sam. , e t sem. , 
1 9 h. 2 1 h 1 5 ; d i m . . 1 4 h. 1 6 h 1 5 . 1 9 h, 
21 h 1 5 . 
Jo l ie t te (1 ) S a m . , d im . . 1 3 h 30. 1 6 h. 1 9 h. 
21 h 3 0 ; en sem. . 1 9 h. 2 1 h 30. 
Laval (3) Sam. , d im. . 1 5 h. 19 h 20. 21 h 4 0 ; 
tous les soirs. 1 9 h 20, 2 1 h 4 0 . Dern ier spec­
tacle sam.. 23 h 50. 
Palace (3); 1 6 h 50. 1 9 h 1 5 , 2 1 h 35. Dernier 
spectacle sam.. 23 h 50. 
Paradis (2). S a m . , d im. . 1 3 h, 1 S h, 1 7 h. 1 9 h, 
21 h ; en sem. . 1 9 h 1 5 . 2 1 h 20 . 
T R E M O R S 
F a u b o u r g S a i n t e - C a t h e r i n e ( 3 ) : 1 5 h 5 0 , 
1 5 h 30. 1 7 h 3 0 . 1 9 h 30. 2 1 h 4 0 . 
Pointe-Cla i re (3). Sam. , d im . , 1 3 h 0 5 , 1 5 h 05, 
1 7 h 05. 1 9 h 0 5 , 21 h 0 5 ; en sem. , 1 9 h 0 5 , 
21 h 05. 
V A L M O N T 
Berri (2): 1 3 h. 1 5 h 4 5 . 1 9 h, 2 1 h 30. 
V I E E T R I E N D ' A U T R E ( L A ) 
C inep lex cent re-v i l le (2): 1 3 h 1 0 . 1 5 h 55 , 
1 8 h 40. 21 h 25 . 
V I E N S J O U I R C H E R I E 
Bijou: 1 1 h 1 5 . 1 3 h 5 0 . 1 6 h 2 5 . 1 9 h. 2 1 h 3 5 . 
V O L U P T E S A U X C A N A R I E S 
E v e : 1 0 h. 1 3 h 50. 1 7 h 40. 
W A R O F T H E R O S E S 
As t re (4). S a m . d im. . 1 2 h 30, 1 4 h 45 . 1 7 h, 
19 h 1 5 . 21 h 3 0 ; en sem. . 19 h. 2 1 h 30. 
C a r r e f o u r L a v a l (2 ) . S a m . , d i m . , 1 3 h 3 5 , 
16 h 2 0 . 1 9 h . 21 h 1 5 ; en sem. . 1 9 h. 2 1 h 15.* 
F a u b o u r g Sainte-Cather ine (2): 1 4 h. 1 6 h 30. 
19 h 1 0 . 21 h 30. 
Pointe-Claire (4). S a m . d im. . 1 3 h 4 0 . 1 6 h 20, 
19 h 20. 21 h 4 0 ; en sem.. 1 9 h 20 . 2 1 h 40 . 

C 11 O U 

A S A R a d i o 
• X # Q u é b e c 

* ê 1 

E n co l l abo ra t i on avec 

C A N A D I E N 
lignes dtnennes Canadien IntcrrubonaJ 

L E S H E U R E S P R É C I E U S E S 
C E S O I R À 1 9 H 3 0 A U C I N É - C I N É M A D E R A D I O - Q U É B E C 

FACILE! 
V o u s n o u s d i tes v o t r e a p p r é c i a t i o n d u f i lm . . . v o u s cho i s i ssez le me i l l eu r 

c o m é d i e n et la me i l l eu re c o m é d i e n n e . . . 

1 

• j } r i ïi i-"—' 

V.tcanccsCanadi>n Vancouver 
Et pour chacun des 9 films présentés, vous 

pourriez gogner un voyage pour 2 personnes à Vancouver 
(transport aérien, hébergement 7 nuits, automobile 5 jours) 

Rome 
Ou encore, le grond prix du concours: 
un voyage pour 2 personnes o Rome (transport aérien. 
hébergement 7 nuits, transferts aéroport-hôtel) 

\fatàncesGanadi>n 

B f " L E S H E U R E S P R E C I E U S E S 
Le fi lm: moyen • bon • très bon • 
Le meilleur comédien: 
L a meilleure comédienne: 
N o m : Age: 

Adresse: 
Téléphone: 

Faites parvenir vos réponses à l'adresse suivante: 
CKAC, CONCOURS LES GRANDES PREMIÈRES, C.P. 7474, Succursale " A " , Montréal (Québec) H3C 4A9 
* Mentionner le titre du film dans le coin supérieur gauche de l'enveloppe. 
* Date limite pour participer: le 26 février. 
* Le gagnant ou la gagnante sera annoncé(e) à l'émission " L e Clap" du 4 mars. 
* Règlements du concours disponibles à Radio-Québec, aux stotlons du réseau Télémédia el au journal lo Presse. 

C K A C 7 3 
LA M J T U STATION LX M O N I t t A L 

M A $ r \ 2 § C H L T ~ 6 3 
C H L N 9 5 5 C K C H 9 9 7 

R A D I O 
Q U É B E C 

VACANCES CANADI > N 

C'est autre chose et c'est tant mieux. 

MOI J'ACCUMULE LES DOLLARS HABITATION 
. - • > • » . . . j > . , -

V -. Li 

e c o u v r e z 
L E P L U S G R A N D S A L O N D E L ' H A B I T A T I O N A U C A N A D A E T 

U T I L I S E Z V O S D O L L A R S H A B I T A T I O N / L A P R E S S E 
P O U R F A I R E V O S A C H A T S S U R P L A C E . 

• Le total des DOLLARS HABITATION / LA PRESSE accepté par achat représente 10% de l'achat. 
• Le client peut accumuler les D O L L A R S HABITATION / LA PRESSE pour payer ses achats, 

mais jusqu'à concurrence de 1 0 % de la valeur de l'achat. 
• Les DOLLARS HABITATION / LA PRESSE n'ont aucune valeur monétaire et ne pourront être échangés 

contre leur valeur en argent. 
• Les DOLLARS HABITATION / LA PRESSE ne peuvent pas être reproduits mécaniquement ou à ia main. 
Procurez-vous d'autres D O L L A R S HABITATION dans La Presse de jeudi 

Au Mi><J* OtymptQu* 

Applicable sur lout achat effectué sur place jusqu'à concurrence 
de 1 0 % de la valeur de l'achat. 
Échangeable au Salon national de l'habitation chez les exposants 
participants. @ ^ • 

J M f M J s i — — mim — i i • wm mm imm mm u ) - • 

Surtout n'oubliez pas d'apporter vos D O L L A R S HABITATION' / LA PRESSE lors de votre 
—vls i te -au -Salon nationaHle^habitation du 2 au 1 1 marsau Stade Olympiouç^—— 
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L E F O N D S D E 

SOLIDARITÉ D E 

LA F T Q INVESTIT 

2 MILLIONS $ DANS 

U N E M I N E D'OR 
B E N O Î T C H A P P E L A I N E 

• Le Fonds de solidarité de la 
FTQ, plus riche que jamais, inves­
tit maintenant dans les mines 
d'or. 

C'est ce qu'a annoncé hier M. 
Claude Blanchet, président- di­
recteur général du Fonds, à l'oc­

casionne l'assemblée annuelle 
des actionnaires. 

«Au cours des derniers jours, a-
t-il signalé, nous avons décidé 
d'investir 2 millions de dollars 
dans Nova-Cogesco, pour l'ex­
ploitation d'une raine d'or a 
Rouyn.» 

Les investissements ne porte­
ront pas seulement sur l'or, mais 
également sur d'autres minerais 
comme le zinc, le cuivre, le gra­
phite, le magnésium et le sili­
cium, a précisé M. Denis Dionne, 
vice-président, placements et in­
vestissements. 

«Sept entreprises sur huit, dit-
i l , réussissent à être rentables 
dans ce marché présentement, et 
il y a une nouvelle génération 
d'entrepreneurs miniers québé­
cois avec beaucoup de potentiel. » 

AVIS LEGAUX - APPEL D'OFFRES -

Le fort taux d'affiliation à la 
FTQ et l'intérêt des employés des 
mines du Québec a favorisé le 
choix de ce secteur, reconnaît M. 
Dionne, mais aussi les opinions 
des experts financiers. 

Le Fonds de solidarité met pré­
sentement sur pied des fonds sec­
toriels, non seulement dans le do­
maine des mines, mais aussi de 
l'agro-alimentaire, des biotechno­
logies et de la haute technologie. 

L'investissement récent de 8,2 
millions $ dans la société phar­
maceutique IAF-Biochem, main­
tenant propriétaire de la division 
des vaccins de l'Institut Armand-
Frappier, illustre bien le genre de 
stratégie que veut développer le 
Fonds de solidarité, selon le prési­
dent de la Fédération des travail­
leurs du Québec, M. Louis Laber-
ge, qui préside aussi le conseil 
d'administration du Fonds. 

Interrogé sur la si.nation des 
Nordiques de Québec, dont le 

Pour l'année financière 1988-
89, qui s'étend du 31 octobre au 
31 octobre, le Fonds a déclaré des 
revenus d'intérêts deux fois plus 
élevés que l'année précédente et 
des revenus totaux de 20 mil­
lions $, des frais d'exploitation de 
11 millions $ et un bénéfice net 
de 10 millions $. 

Au 31 octobre, l'actif était de 
293 millions $ et l'actif net de 240 
millions $, ce dernier en hausse 
de 75 millions par rapport à 1987-
88. 

Le bénéfice net par action a été 
de 0,63 $ en 1988-89 contre 
0,38$ en 1987-88. Le rendement 
sur l'avoir des actionnaires a été 

de 5,25 p. cent en 1988-89 et le 
rendement moyen cumulatif au 
31 octobre 1989 est maintenant 
de 6,25 p. cent. 

Depuis sa création en 1984, le 
Fonds de solidarité a réalisé 70 
investissements et estime avoir 
ainsi contribué à créer ou mainte­
nir 16000 emplois. 

Bois-de~Boulogne 

(514)745-3414 
SÉCURITÉ 

t 
ne! N*N*9*R 0 . nom-c**» au t&9û. WNINA-QoeKot. a 

Mcptroai. o a t K\ do Montrai!, aadrataflra au nwwtro dt 
-ta Juctt* pour cet** l i parmljtlon do cnarwiCMnnom 
r x ^ Maria RosaROSjruf/ 

TOSS^ÀRNI^^lftitr 19W 
ANKAD. VtOTITTI.'«©taira 
procureur- Oâ fâ téqaêtpm 

tUT IONS financières 

S 
•T. • 

3 

ÎTAL-PARX 

t j c n f t a i d ç s ipâi: \ 

P L A C E M E N T S J . A . C M . I N C . 
p r e n e z a v i s q u e l a c o m p a g n i e « P L A C E -

' M p N T S J . A . C . M . I N C . » d e m a n d e r a à 

^ i n s p e c t e u r g é n é r a l d e s i n s t i t u t i o n s f i - > 

n a n c i e r c s l a p e r m i s s i o n d e s e d i s s o u d r e . 

. M o n t r é a l , l e 3 1 o c t o b r e 1 9 8 8 . 

' Le président 
. R a y m o n d M o r r î s s c t t e 

AVIS OE DEWANDE DE DISSOLUTION 
Vrcha avis-, que Ha compagnie 2734i4399 

Ol'KBF.C INC. demandera À' RINSPCCTCUT JJG 
m u t des institutions1, financières la* permission 
de se dissoudre. 

Sicné à Si-Jean-sur-Riehclicu. Québec, ce 1 e r * 
février 1 9 9 0 . 

y André VIDAL 

PLACEMENTS G.M.T. INC. 
P r e n e z a v i s q u e l a . c o m p a g n i e « P L A C E - , 

M E N T S G . M . T . I N C . » d e m a n d e r a à 

l ' i n s p e c t e u r g é n é r a l d e s i n s t i t u t i o n s fi­

n a n c i è r e s l a p e r m i s s i o n d e s e d i s s o u d r e . 

M o n t r é a l , l e 3 1 o c t o b r e 1 9 8 8 . 

Le président 
K a v m o n d M o r r i s s c t t e 

* I # t a u x d'occupation du Côli-: 
^J^deQuébcc a légèrement grim? I 
^pé(jtepuis un an, a dit M.Blan- ! 

(c^x^mi pXMWÏpt il est maintenant de 98 p. 
.. cent-Pour nous* c'est cela qui est I 

i m p o r t a n t . . . » 

L ^ dirigeants du Fonds confir-/ 
ment qu'il y actuellement des étu«? 
des de marché pour l'éventuelle 
relojcalisation du Cblisée, mais re- " 
fusent de donner quelque détail 

. quexe soit sur le sujet. 

AU MANOIR BOIS-DE-BOULOGNE, LES AÎNÉS 
f LEMÀNbirti • Il I 
m tés et surtout 
,l;$tutlio avec 

g a l e t t e reljé 

2 7 2 « a v e c o l c ô v e à p a r t i s * d e S I 9 $ pesa' m o i s 
• i 'Option: un repas par jour; 120$ par WcMs — deux repas par jpun I 4 0 $ par ir\als> 

Sécurité maximum: totf^ 24 
• y 

J H MAXWELL MFG INC. 
P r e n e z a v i s q u e ) a c o m p a g n i e « J H M A X ­

W E L L M F G I N C . » d e m a n d e r a à l ' i n s ­

p e c t e u r g é n é r a l d e s i n s t i t u t i o n s firiancic-

r c s l a p e r m i s s i o n d e s e d i s s o u d r e . x > * - ' 

M o n t r é a l . l e 3 0 j u i l l e t J 9 8 f c " ' • • - . . . , 

v Le prêsifi'"» 
RAYMOND MORRIS 

•«S : • 

OCCUPATION IMMÉDIATE. ( S t 4 ) 

2 * » 

S* 

; 

CANADA 
P R O V I N C E DE QUÉBEC 
DISTRICT DE LONGUEUIL 
Nor 505-12-O00747-884 

C O U R S U P E R I E U R E 
( i l « A I D KOI S S K AL , domicilié ct résidant 
uu 2*)\ rue Clnirevuc ouest. St-Bruno- de-
Montaryillc lOûébee). J 3 V Î i S l . district de 
L o n g û ê u U . 

Demandeur 
» c . * *. •, v •' • v 

DENISE FERRAND. tle résidence éi do­
micile inconnus 

1 J ITUKK-F I - s M 

PAR ORDRE DE LA COUR: 

I dtfenderesse. D E N I S E FURRWD. c i l ! . 
par les présentes, requise de*comparaître, 
dans un dclai de trente ( 3 0 ) jours de cène 
oublicdlion. peisitnncllemeni ou par l'en-
I r c r r u ' t e de ses procureurs. 

I ne copie de i ACT ION l Si DIVORCE a^ie 
laissée au greffe de la ;pbiir supérieure, du 
.di«,irie\de Longueuil. o son mlcniion. 

• -a.CV^tlu>. PRLM -n'a défaut par vous 
de signifier on « 'e comparution ou. 
^•nivstation da. f. , délais.'le deman­
deur procédera .1 *. Contre vous On ju- ' 
j.cnieni par défaut cuniprme aux conclusions 
ilu*ilsolliciie. 

/ . i f U I L L K 2 A G I R t V C O N S I O U f N . C h 

• >' Longueuil. le 7.février mi 
MAURICE JR. lOl 'RANCiKAt' 

• ' . / \ V ' ' ' W " T / . I ( , . ' / ( - / J I V . ' , ' . - ; / K / icuu'-tiJp mi 

Me Hélène Marquis. Bvoçnfç 
4.̂ . Pface Oiorlcs Lenloxne 
Suik'lOO 
'Longueuil <0utbcci 
JJk 5G5 
Ici.: 64.i.!HhH 
PriKureur du demandeur 

J E A N H O R I S S E T T E P L A S T I C I N C . 
P r e n e z a v i s q u e l a c o m p a g n i e « J E A N 

M O R I S S E T T E - P L A S T l t I N C . » ^ m a n ­

d e r a à r i n s p é c ( e t i r g é n é r a l d e s I n s t i t u ­

t i o n s flhanctercs l a j p t r m m i o h d e se ^ i s * 

s o u d r e . 

M o n t r é a l , l e 3 0 j u i n 1 9 8 9 . • 

Le pre.sic/ent 
R a y m o n d ^ l o r H s s c l t c 

• y H . . 

. ' . AVIS DE DEAtANDE DE DISSOLUTION 

AVIS est par les présentes dotino qofc L. :pEJEAN4t / 
CO. LIMITED, compa'inif dûment consiilùée>ôuilaf-
l'anie l.de la Loi .sm les compagnies (Québec) par 
lettres patentes émises le 20-avril -1933 el ayant son 
siège st>cral cl sa principale place d'offaifes sjtucswi 
95. rue Prince, en la Ville de BeaconsfieldnJrovihéc ' 
de Ouebec. demandera à'f Inspecteur général des ins­
titutions financières la permission de se dissoudre. 
DATÉ a Montréal, ce 30e jour de novembre \ ^ 

Ian t . Dvjcan. tfxtétdft? 

. • • • 

- ^ •iteu.:- ^ - f 

! 

weeawem 

r j V f A c u b t è s , t o v ^ 

avec 

indus dans 

frnetaieuis- Transport0 » « 1 Ê 
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•'"eau c h a u d e . h e u T e s 

- - - v a s ^ o d e c 
S L A UONNEMEMP O N ^ Û N N EMENTP 

. V A 3VC-sa« c o e 

personne^* 0 6 ' ^posiKon 

H 1 S 3 C 6 

2 6 0 0 

A V I S 
AVIS est. par les présentes, donné qui- la compa­

gnie I I4.U7324 OlICBKC INL M constituée en 
tenu de la Partie I de la Loi sur les compagnies 
du Québec.Rivant SÔNÂIÉ̂ c svvialdansla ville de 
Saint- \nloinc." demandera a l'Inspecteur général 
des institutions financières la permission d'ob-
\enir sa dissolution,, 

S \ I N I .ANTOINE. Quek-c>. ' ' 
ce 3 le jour de ilcceir.ni v 1 • 
H 4 J - 7 3 2 - : q u P . » e c ; i n c . 

. . ' Par Alnn : Vhlie. président 

S Ç R E E N F A S H I O N S Lll^l+^r>" ;f ̂ ^SjSSf*?^ 
AVIS est por les prosentes donné que la 
compagnie SCREEN FASHIONS LIMITED. 
constituée en vertu de la première partie de 
la Loi des compagnies de Québec et ayant 
son S I È G E social dans la Ville de Montréal, 
province de Québec, demandera à rinspec-
tyeur général des institutions financières la 
permission d'obtenir sa dissolution. 

DATÉ à Montréal. Québec, ce 4e jour de 
décembre 1989. 

SAND. SHER & ASSOCIÉS 
Procureurs de la COMPAGNIE.' 

AVIS PUBLIC est par les présentes donne que. conformément ù un jugement de la Cour supérieure, 
district de Richelieu, rendu le trente janvier mil neuf cent quatre-vingt-dix (1990). dossier numéro 765- ( 

I4*000065*8g7. il sera procède le cinq mars mil neuf cent quatre-vingt-dix (1990). à quatro*e heures 
< 1 nu. au bureau du notaire soussigné, situé au numéro 100 du boulevard Montarvillc. suite 200. en la 
ville de Houcherville. (Tel.: 655-3100). a la vente a l'enchère et à l'adjudication publiques de l'immeuble 
appartenant a Dominick Laplante. mineure, ct désigné comme suit, savoir: 

«La moitié indivise d'un immeuble sis à St-Amable ct ayant front sur la rue Alfred, connu et désigné ; 
comme étant une partie du lot numéro TROIS CENT SOIXANTE-QUATORZE (ptic 374) au cadastre, . 
Officiel de la Paroisse de Stc-Julic. division d'enregistrement de Vcrchéres: bornée cette dite partie au .".'. 
nord-est par le lot 375-01. vers le sud-est par le lot 374-8. vers le sud-ouest par le lot numéro 372-1':yers .' 
le nord-ouest par le lot 374-4 tous dudit cadastre: mesurant au nord-est quatre-vingt pieds(80')'. ausud*-
est quatre-vingt-seize pieds (96'). au sud-ouest quatre-vingt pieds(80')ct au nord-ouest quatre-vingt-dix-
sept pieds el quatre-vingt-quinze centièmes de pied (97.95). conicnant cn superficie sept mille sept cent 
cinquante-huit pieds carres ( 7.758 pi.car.). mesures anglaises et plus ou moins. 

• ' » ' 1 

Avec bâtisses dessus construites ct notamment celle ponant le numéro 695 de ladite rue Alfred. U St-
Amable. 

I I I . que le tout se trouve présentement avec toutes les servitudes actives et passives, apparentes eu 

occultes, attachées audit immeuble.» 

Pour les conditions, s'adresser au notaire soussigné. , 

Signe a Bouctiervillc. ce huit février mil neuf cent quatre-vingt-dix (1990). 

SYLVIE TREMBLAY* notaire,. 
100. Montarvillc. suite 200 
Bouchervillc. (Québec) 
J4B 5M4. 
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705 HYPOTHÈQUES 

A 1ERE et ?e, bolonce de vente, 
notoire Loberpe 729-4334 
ARGENT, le & 2c hyp., lusqu'o 
85%. Résidentiel, commerciol, 
industriel. S.N.C.H. Inc. 987-1994 
FINANCEMENT: pour des Projets/ 
Développements, pour portir cn 
affoires, Prêts commerciaux, 
Prêts hypotrtecolres 1ère, 2e, o 
fl5%, Résidentiel, Commercial. 

SERA INC. 844-9889 

HYPOTHEQUES (Ire, 2e, balonce 
de vente). Notaire Rivet 389-8484 

710 CCCASI0NS 
D'AFFAIRES 

$$ BOOM 90 $$ 
CfE no li Internationale. Revenus 
Illimités. M. Gedoy, (5)4) 278-298?. 
A.A.A. (Ambition -AFFAIRES-Aracn!) 

Accéder ou SUCCES 
Devene: PROPRIETAIRE 

ROUTE DE DISTRIBRUTRICES 
Routes établies et protêoêts 
Hout taux de rentoblllfé sur 
Investissement mlnlmol 
Facilite de financement sur place 

844-72)1 Mme Louise Trudel 
AGENCE DE VOYAGE 

Avec permis dctalllont, à vendre, 
SOOO Sfpos de clientèle). Tandem 
Soleil Vacance Tour Inc. 
Pour Inf; M. Richard, 672-2217 

AGENT DISTRIBUTEUR, pour 
produit qui se vend par correspon­
dance. Marche de 210 000 000 de 
personnes. Aucun capital requis. 
Oe 50 a 85% de profit. Ecrire 0 : 
Distributions L.D., C.P. 293 Suce. 
Lopfoitie, Loprc.rie Qc, J5R 3V3 

COIFFEUIL(SE) 
PARTEZ A VOTRE COMPTE 

vous posséder une clientèle. Une 
expérience minimum de 5 ans, 
linéiques connaissances en admi­
nistration et morkcttnp. Vous ctes 
dynamique. J'ai une offre 0 vous 
•o*re. Demande: Sylvie ou 466-8755 

710 OCCASIONS 
D'AFFAIRES 

CHEF cuisinier sérieux, experlen. 
ce en gestion, cherche concession 
brosserie ou outres. 654-166). 

DES REVENUS Illimités. Fartes 
beoucoup d'orgent. Vente por 
correspondance. Possibilité de 
commencer votre propre entrepri­
se ropidement. Inf. ajratulte. G.P.. 
220 Loçon, St-Lombert, J4P 1H5. 

ENVIRONNEMENT 
Possibilités - revenu 200^001 M. 
Robert 514-278-2774  
FEMME d'affaires pour centre de 
conditionnement physique spécia­
lise pour les femmes. Cctfrtoctez 
Huguette Dellsle 685-3970. 

INVESTISSEUR sérieux, produit 
exclusif Internotlonol. 351-3817 

PARTENAIRES recherchés pour 
spéculation foncière résidentielle 
unifomliiole. PSST Inc, CP 385, St. 
Lambert, J4P 3P8.  

PROJETS A VENDRE 
Investissement requis, finance­
ment disponible sur place, pour 
des personnes sérieuses qui veu­
lent portir en affaires. 

644-7211 Mme Louise Trudel 
VEUX-TU devenir entrepreneur 
électricien ? Je qualifierais ton 
entreprise. 1-226-6877 

714 FRANCHISES 

AGENCE DE VOYAGES 
Concept rentable, clef en moin, 
aucune administration, investisse­
ment 2? (XO S, territoire protégé, 
655-6415. 

718 ARGENT DEMANDE 

AVONS bonnes demandes pour 
hypomeques. Notoire 525-2661. 
EESOfN argent 1ère 2e hvp. sur 
propriétés notoire 729-4334. 

725 TENUE 0E LIVRES. 
DECLARATIONS 

D'IMPÔT 

A I COMPTABILITE, tenue de 
livres de qualité, 660-9556 
BAS PRIX! impôts. S25, comptable 
Enr. 1975, tenue livres, 270-9762 

COMPTABILITE • IMPOT 
Tenue de livres, bilan. Impôt 
personnel et corporatif. 596-1153. 
DEMONSTRATION, logiciel d'Im­
pôt, 16 février, p.m. demo 88 remis 
gratuitement, 593-8467.  

ETATS financiers, Impôts, person-
nel corporatif, 963-2335.  
R. GAUPEAU & ASSOCIÉS, 3370 
Bélanger, 722-1759, 722-5904 

728 ASSURANCES 

COURTIERS L LEMAY ET ASS. 
INC Assurance auto, résidentiel, 
commer cidl, vie, 655-4122,527-811Ô 

Les gens d'affaires 
evisés font confiance 

a la rubrique des 

PROPOSITIONS 
D'AFFAIRES 

d e L A P R E S S E 

oour obtenir les 

MWlfW KSUtTATS. 
2 8 5 - 7 n 1 

I N T C R U Î B A I N SANS FRAIS 
1 - 8 0 0 - 3 6 1 - 5 0 1 3 

A N N O N C E S ENCADRES 
2 6 5 - 7 0 O 0 

W 

1 
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-Valentin 
avec achat 

d'abonnement 
H du 1 2 au 1 8 février 

SA L O N OE'- ' f l B 0 N Z A G E . E RJ. 

••MM 

"Abonnement-voyage: 200 minutes régulier ou facial. Détails dans les salons Rx Soleil suivants: 

CENTRE-VILLE MONTREAL 
CENTRE-VILLE: 866-0837 
CENTRE-VILLE OUEST: 934-1424 
LA CITÉ: 288-8666 
ST-DENIS: 842-5392 

OUEST-MONTRÉAL 
CÔTE-DES-NEIGES: 
CÔTE-ST-LUC: 
DORION: 
ILE BIZARD: 
KIRKLAND: 
NOTRE-DAME-DE-GRÂCE 
PIERREFONDS: 
POINTE-CLAIRE: 
VILLE MONT-ROYAL 
SAINT-LAURENT: 

SUD-MONTRÉAL 
LACHINE: 
LASALLE: 
ST-HENRI: 
VERDUN: 
VILLE-ÉMARD: 

639-G093 
365-3065 
939-1542 
769-5157 
769-6827 

733-4739 
483-3696 
455-8718 
626-3740 
694-9062 
484-4915 
620-9833 
694-6597 
342-5273 
747-0373 

NORD-MONTREAL 
AHUNTSIC: 
MONTRÉAL-NORD: 
PLAZA ST-HUBERT: 
ST-LÉONARD: 
RIVIÈRE-DES-PRAIRIES: 

LAVAL 
AUTEUIL: 
CENTRE-LAVAL: 
CHOMEDEY: 
FABREVILLE:: 
PONT-VI AU: 
ST-VINCENT-DE-PAUL: 

628-3452 
687-0012 
682-3550 
628-3100 
667-2024 
661-1188 

388-1272 
325-3713 
274-6437 
324-4822 
643-4000 

EST-MONTREAL 
HOGAN-SHERBROOKE 
MONTRÉAL-EST. 
POINTE-AUX-TREMBLES 
ROSEMONT: 
REPENTIGNY: 

522-5250 
255-0198 
642-5425 
729-4447 
582-1361 

RIVE-SUD 
BELOEIL: 
BOUCHERVILLE 
BROSSARD 
CANDI AC 
CHATEAUGUAY 
ST-BRUNO: 
ST-HUBERT 
ST-LAMBERT 

RIVE-NORD 
ST-EUSTACHE: 
ST-JÉRÔME: 
ST-SAUVEUR. 
STE-THÉRÉSE: 
TERREBONNE: 

491-0395 
431-2122 
227-4430 
437-4490 
492-2986 

464-1454 
641-0221 
462-3344 
659-5495 
692-1211 
653-6474 
445-1232 
465-5850 

LANAUDIÉRE / MAURICIE 
JOLIETTE: 
TROIS-RIVIERES NORD. 

759-9848 
376-6366 

ESTRIE / CANTONS DE L'EST 
GRANBY: 375-4383 
SHERBROOKE-ESTRIE 564-1836 

Information : siège social : 326-7561 
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